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Les premiers travaux de dialectologie berbère datent de la fin du dix-

neuvième siècle avec R. Basset qui considéré comme le précurseur des études 

berbères. Mais c’est avec A. Basset au début du vingtième siècle que la géographie 

linguistique berbère a connu un véritable essor dans la mesure où des études plus 

approfondies et développées ont été menées dans différentes aires d’Afrique du 

Nord. A. Basset a parcouru entre 1926 et 1949 le territoire berbère du Nord au Sud. 

(Lafkioui 2007 : 11)  

La langue berbère est constituée d’un nombre élevé de parlers régionaux et de 

dialectes dispersés sur un vaste territoire, ce qui réduit les échanges entre les 

différentes communautés berbèrophones. Les parlers se développent 

indépendamment les uns des autres, au gré des facteurs historiques, géographiques, 

sociologique…. (Tigziri.N, 2004, p08) 

Le kabyle est un des dialectes amazighs de l’Algérie, parlé dans la région de 

Kabylie. Il occupe un vaste territoire ;  C’est le dialecte le plus important en Algérie 

par le nombre de locuteurs et par l’abondance de la documentation (ouvrages 

scientifiques et littéraires, étude universitaire, etc.) accumulée depuis la deuxième 

moitié du dix-neuvième siècle. C’est aussi le dialecte qui a bénéficie du processus de 

promotion et d’aménagement linguistique le plus précoce et le plus avancé. (Bayou 

2014 : 215) 

Le présent travail se place dans le contexte des études géolinguistiques, une 

science qui s’intéresse à l’étendue géographique d’une langue ou d’une variété 

linguistique et aux variables spatiales. 

Dans ce travail qui concerne seulement le domaine kabyle, nous nous intéressons à 

comprendre mieux l'ampleur et le degré de la distance linguistique qui sépare les 

différents parlers kabyles, nous tenterons d'aborder la variation géolinguistique du 

dialecte de point de vue             phonétique et lexical. En effet, Il consiste à analyser 

la variation du champ lexical de la charue en kabyle dans trois wilyas : Tizi-Ouzou 

(Ain Zaouia, Iferhounene), Bouira (Haizer), Boumerdes (Chabet el Ameur) et Sétif 

(Beni Ouartilane). 
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Pour donner suite à notre travail, il nous semble important de poser quelques 

questions qui peuvent nous servir de guide et l’orientation. Nous voulons répondre 

aux questions suivantes : 

-Quelles sont les différents procédés qui rentrent dans l’étude d’un champ 

lexical ? 

-Quelles sont les différentes relations phonétiques structurant les unités 

lexicales de notre corpus ? 

-Sur quel plan la variation et plus forte et quelles sont les raisons de cette 

différence ? 

Le choix de notre travail est motivé par le manque de travaux de géolinguistique en 

général et la comparaison de champ lexical de la charue en kabyle. Cette constation 

du vide dans les travaux de géographie linguistique, notament au niveau phonétique 

Galand signale :« Ce qui surprend dans ce domaine phonétique, c’est ce qui n’a pas 

été fait. Les sons ne sont pas minutieusement décrits. Leurs variétés locales ne sont 

pas systématiquement recensées. Si les grandes lignes de la morphologie 

apparaissent, on attend encore une phonétique berbère ». (1953 :225). 

Notre objectif modeste application, c’est d’abord un enterenement avec les outils 

théoriques et méthodologiques dictés par le domaine de la géographie linguistique, 

aussi nous nous familiaraison avec les outils informatiques de la conception des 

cartes géolinguistique des données analysées. 

 A travers notre étude, nous voulons faire connaitre le vocabulaire de lmaɛun, 

et l’enrichit par le recueil d’un lexique qui peut différer d’une zone à une 

autre.Analyser à partir de l’étude des structures formelles et phonétique les procédés 

de formation lexicale et leur fonctionnement dans un champ lexical qui peut servir à 

la création et à la néologie d’un nouveau vocabulaire. 

 

Dans notre travail, nous voulons analyser le degré de variation des différentes 

unités reccueillies dans les différents points d’enquêtes  

Notre hypothèse est que l’existence des divergences sur le plan phonétique et lexical 

et un indice de l’hétérogénéité de dialecte kabyle, ainsi les parlers situés dans les 
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parties extrêmes opposées les régions peuvent connaître des divergences importantes, 

de nature phonétique et lexical.  

Comme corpus d’analyse, nous sommes basés sur un travail de terrain qui concerne 

la kabylie dans cinq régions différentes qui parle sur le champ lexical du la charrue 

« lmɛun », recueillis à l’aide des informateurs qui ont répondus aux questions qui 

sont posé pour obtenir les informations necessaires.  

Ce travail va s'articuler donc, autour de deux chapitresprincipaux. D'abord 

dans l’introduction générale nous essaierons d'expliquer les raisons du choix du sujet, 

les hypothèses et la problématique autour desquelles va tourner ce travail et la 

méthodologie engagée dans notre travail. En premier lieu, dans le premier chapitre 

nous allons tenter de présenter les points d’enquêtes, les informateurs et la 

présentation de logiciel de conception des cartes. 

Le secondchapitre est une analyse qui se compose d’une analyse phonétique : 

Nous allons faire en premier lieu, une comparaison entre les systèmes phonétiques de 

ces parlers puis dégagés les éléments affectés par le changement et les traits 

phonétiques de chaque parler. Deuxièment de ceux chapitre est consacré à l’étude de 

la variation lexicale au niveau de ces différents parlers. 



 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Premier chapitre  

Recueil et établissement du corpus 
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Notre étude est faite à base d’un corpus qui à été recueilli dans cinq régions 

dans la grande kabylie et qui sont : Iferhounene et Ain Zaouia du Tizi Ouzou, Haizer 

du Bouira, Chabet el Ameur du Boumerdes, Beni Ouartilane du Sétif. Notre corpus 

base sur le champ lexical du lma3un. Pour procéder au recueil de ces termes. Nous 

avons opté pour les techniques de recueil oral, à l’aide bien évidemment des 

enregistrements. Ainsi, une série d’enquêtes a été mise en phase dans ces cinq régions 

pour s’avoir le champ lexical de lmaɛun. 

Les enregistrements ont été effectués à l’aide d’un enregistreur, les 

enregistrements ont été effectués dans les cinq régions; cinq informateurs ont été 

enregistrés dans les régions d’Iferhounene, Ain Zaouia, Haizer, Beni Ouartilane et 

Chabet el Ameur. Ils représentent environ un heur de temps. 

I.Point d’enquêtes 

 1.Ḥiẓer (Bouira) 

Haiẓer, est l’une des communes de Bouira, c’est frontière au nord il y a les montagnes 
de ḥiẓer, et à l’ouest la forêt du bouira et la commune du leṣnam, à l’est la commune 
de leṣnam et la forêt de uẓru. 

Elle a beaucoup du village: Tiftissin, Tikbuct, Ras Ṭwila...etg, elle a plus de 

25000 d’habitants sur une superficie de 84 Km2 sur une longitude de 4.049458 et 

lattitude de 36.433319.  

2.Beni Ouartilane (Sétif): le village ath mouhli de la daira beni ouartilane est une 

région montagnard et qui composé de 12 villages; c’est des cartiers qui suit la 

commune de beni chebane, beni mouhli est situé géographiquement sur fond nord 

ouest de la wilaya de sétif au frontières sud ouest de la wilaya de bejaia sur une 

superficie de 26,62 km2,et pour lattitude est 36.443257 et longitude est 4.852877 ;ces 

frontières est comme suit : 

� Nord : la commune de Féraoun, Barbacha et la wilaya de bejaia. 

� Sud : Oued Bousselam et la commune de Beni Chebana. 

� Est : la commune de bousselam. 

� Ouest : la commune de Beni Maouche.  
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3. Chabet el Ameur (Boumerdes) :  

Cabet el Ameur est située au sud-est de wilaya de Boumerdes, elle a la 

distance de 15 km de la wilaya. Cabet el Ameur est une commune qui a 7228 hiktar. 

Est pour ces habitants environ 34549  habitants d’après les calculs du l’année 2008. 

Pour lattitude est 36.618491 et longitude est 3.681379. 

Chaque wilaya à ses frontières avec d’autres régions.  

De nord on a la commune de Yesser, ouest la willaya du Tizi Ouzou,  sud la 

wilaya du Bouira, et pour l’est la commune de Beni el Ɛemran et Ɛemmal. 

Chabet el Ameur a beaucoup de villages :  

� - Lqarya   

� - Matus  

� - Beni netas 

� - Ɛezuza 

�  Ait Budexxan.      

 

4. Ain Zaouia(Tizi Ouzou): 

Ain zaouia, c’est l’une des communes de Tizi Ouzou. Située sur la route 

nationale n° 30, entre « Draa el mizan » et « boghni », à distance de 7 km de boghni  

et 8 km de Draa el mizan. 

Ain zaouia contient 20 villages dont 14 apparient à Boumahni, le nom de Ain 

zaouia tire son origine  fleuve qui s’appelle  « sidi Ɛli Mussa » plus tard est devenus 

« « Ain zaouia  ». En garde toujours le nom du fleuve, la majorité de ses habitants 

sont d’origine de « Maatkas », il a plus de 17320 habitants en 2008 sur une attitude de 

36.552555 et longitude de 3.895497. 

Elle se situe entre 5 communes. Elle est limite de :  

Nord : Maaktas  

L’est : Boughni  

Sud : frikat 

Ouest : Draa el mizan et ait yahya moussa   

Nord -ouest : beaucoup de villages comme (Boumahni, Bouhamou, laɛbid …)  

La plupart de ces habitants sont des agriculteurs, ils possèdent des terres fertiles et 

utilisables pour l’agriculture. 
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5. Iferhounene : Tizi Guefres : 

Le village de Tizi Guefres est situé à la commune d’Imsouhal de la daira 

d’Iferhounene, sur lattitude de 36.540476 et longitude de 4.366791 ; dont c’est une 

terre d’agriculteur. Elle partage les frontières avec beaucoup de villages : 

• Sud-est : Qerruc 

• Est : Bulmayez 

• Ouest : Bumesɛud 

• Nord : La forêt d’aḥriq 

• Sud: un fleuve (asif). 

 

 

II. Informateurs: 

1.Iferhounene: 

 Pour bien mener notre recherche sur le champ lexical de lmaɛun nous sommes 

diplacé à Tizi Guefres, Imsouhal, Iferhounene; et à l’aide d’un dictaphone alcatel, 

nous avons enregistré les propos de Mr Ouali. I pendant 12min29s dans sa maison.  

Mr. Ouali est né en 1927 d’origine de village de Tizi Guefres, Imsouhal, 

Iferhounene, il habite toujours dans ce village. Il connaît le kabyle et l’arabe. 

2. Ain Zaouia:  

Pour bien mener notre recherche sur le champ lexical de lmaɛun nous sommes 

diplacé dans le village de Bouhemou, Ain Zaouia, Draa el Mizan, et à l’aide d’un 

dictaphone samsung, nous avons enregistré les propos de Mr Slimane. H pendant 

11min48s dans sa maison. 

Mr. Slimane est né en 1936 d’origine de village de Bouhemou, Ain Zaouia, 

Draa el Mizan; il travail dans l’agriculteure. Il connaît que le kabyle. 

 
3. Haizer: 

Pour bien mener notre recherche sur le champ lexical de lmaɛun nous sommes 

diplacé à Tikboucht, Haizer, Bouira, et à l’aide d’un dictaphone samsung. Nous avons 

enregistré les propos de Mr. Mohamed. B pendant 19min58s dans son jardin. 
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Mr. Mohamed est né en 1949 d’origine de village Tikboucht, Haizer, Bouira. 

Il parle le kabyle, l’arabe et le français, dont c’est un enseignant et aprés un directeur 

et maintenant un retraité. 

 

 

4.Chabet el Ameur: 

Pour bien mener notre recherche sur le champ lexical de lmaɛun nous sommes 

diplacé à Ben Ḥed Uḥeddad, Chabet el Ameur, Boumerdes; et à l’aide d’un 

dictaphone samsung. Nous avons enregistré les propos de Mr Said. Z pendant 10min 

dans sa maison. 

Mr Said est né en 1924 d’origine de village Ben Ḥed Uḥeddad, Chabet el 

Ameur, Boumerdes. Il a passé un séjour à l’étranger du 40ans dont il parle le kabyle, 

l’arabe et le français; c’est un retraité. 

5.Beni Ouartilane: 
Pour bien mener notre recherche sur le champ lexical de lmaɛun nous sommes 

diplacé à Ath Mouḥli, Beni Ouartilane, Sétif; et à l’aide d’un dictaphone samsung. 

Nous avons enregistré les propos de Mr Abd el Aziz. A pendant 11min41s dans sa 

maison. 

Mr Abd el Aziz est né en 1936 d’origine de village Ath Mouḥli, Beni 

Ouartilane, Sétif;Il a passé un séjour à l’étranger du 30ans dont il parle le kabyle, 

l’arabe et le français; c’est un retraité. 
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III. Corpus : 

Dans ce tableau on a le corpus de champ lexical de lmaɛun : 

Iferhounene Ain Zaouia Sétif Boumerdes Bouira 

tagersa tagersa tagerta tagersa tagersa 

azaglu azaglu azaglu azagliwi Azaglu 

atemmu atemmu atemmun Asɣer atemmu 

isefras Lqaḍi tarziz   

Tafettust n tsilet Tafettust n tsilet Tafettust n tsilet Tafettust n tsilet Tafettust n tsilet 

tixellal tixellal tixullal tixellal tixellal 

lmejbed tazitma timexnaqt ticidet ajebad 

tifekkalin tifekkalin tifekkalin tifekkalin tifekkalin 

tisilet tisilet tisilet tisilet tisilet 

anzel anzel anzel anzel Anzel 

tizukar tisidmert tisidmert tisidmert tisidmert 

azkuk azkuk tizkukin azkuk Azkuk 

isemusa Tuẓẓeft Lmenǧer Tiẓẓeft Azḍim 

lmektel Uḍfir Ar ḍef   
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IV. Présentation de logiciel:  

Nos enquêtes sur le champ lexical de lmaɛun  montrent la présence de 

variations linguistiques importantes à travers certaines régions de Kabylie. Nous 

avons suggéré que des cartes référant à des phénomènes linguistiques précis 

pourraient clarifier les changements, les différences et les variantes dans l’espace 

(Cartes visuelles).Chaque symbole coloré représente une variante et dans certains cas, 

surtout lorsque les variantes sont très proches, nous avons utilisé le même symbole 

mais avec des nuances de couleurs pour montrer les différences. Nous nous sommes 

efforcés de montrer certaines variations surtout phonétique en les notant entre 

crochets [ ] pour préciser les nuances. Dans la légende des cartes, nous avons ordonné 

les variantes de chaque terme en fonction de leur nombre d’occurrence. 

Pour la confection des cartes géolinguistiques nous avons utilisé un logiciel 

informatique spécialisé en applications géographiques connu sous le nom: QGIS 

Desktop 2.16.3, est sortie début juillet 2016. Donc le QGIS est un logiciel SIG 

(système d’information géographique) libre multiplate-forme publié sous licence 

GPL. Il gère les formats d’image matricielles (raster) et vectorielles, ainsi que les 

bases de données.(wikipedia. Org/wiki/ QGIS) a l’aide de longitude:”  La longitude 

est une coordonnée géographique représentée par une valeur angulaire, expression du 

positionnement est-ouest d'un point sur Terre (ou sur une autre sphère). La longitude 

de référence sur Terre est le méridien de Greenwich ». Et latitude : « La latitude est 

une coordonnée géographique représentée par une valeur angulaire, expression de la 

position d'un point sur Terre (ou sur une autre planète), au nord ou au sud de 

l'équateur qui est le plan de référence. Lorsqu'ils sont reliés entre eux, tous les 

endroits de la Terre ayant une même latitude, forment un cercle, cercle dont le plan 

est parallèle à celui de l'équateur, d'où l'autre terme « parallèle » permettant de 

nommer une latitude ». (wikipédia.org/ wiki/ longitude et latitude) 

 

Au premier temps, nous avons localisé les cinqs points d’enquêtes sur la carte, 

puis on a inséré les données dans notre système pour avoir finalement un ensemble 

structuré de cartes géolinguistiques, qui représentent les différents phénomènes 

linguistiques étudiés sous forme de symboles qui apparaissent sur chaque carte et qui 

renvoient à la localité prise en compte.Nos enquêtes sur le champ lexical de lmaɛun  

montrent la présence de variations linguistiques importantes à travers certaines 

régions de Kabylie. Nous avons suggéré que des cartes référant à des phénomènes 
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linguistiques précis pourraient clarifier les changements, les différences et les 

variantes dans l’espace.(Hassani, 2015: 171) 

Afin de localiser les points d’enquêtes, nous avons eux recours à Google Earth 

pour retrouver les coordonnées de ces points, c’est-à-dire longitude et lattitude. Par la  

suite, nous avons utiliser le tableau Excel pour les classer. Pour la projection 

des cartes, nous avons utilisés le logiciel QGIS 2.2. 

 

Cartes des points d’enquêtes 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Deuxième chapitre  

Analyse géolinguistique des données 
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Traditionnellement, les domaines de la phonétique et de la phonologie sont 

souvent confinés au second plan dans la littérature linguistique berbère. Toutefois, ces 

lacunes en phonétique et en phonologie tendent aujourd’hui à être comblées grâce aux 

travaux de phonéticiens et acousticiens qui ont traité en profondeur certains des points 

les plus problématiques en linguistique berbère, et grâce au fait que beaucoups de 

monographies sont effectuées ou revues. Aujourd’hui, par des linguistes de formation. 

Ainsi, l’image des systèmes phonologiques et phonétiques dans l’ensemble du 

domaine berbère commence à s’affiner, même s’il reste beaucoup d’éléments à 

travailler, notamment pour ce qui est des variétés orientales et méridionales, peu 

décrites. 

Notre travail consiste à présenté une analyse qui contient la variation 

phonétique et lexical à l’usage d’un corpus receuillis dans cinq points différentes de 

kabylie sur le champ lexical de lmaɛun. 

1. Tagersa : n.f, pl.tigersiwin ; [θaɤərsa]« soc de fer » issue de la racine (GRS). 

E.A « tgersa » (chute de la voyelle). Donc c’est une partie de la charrue en forme 

de lame, qui rentre dans la terre pour la retourner, on a les mêmes points 

d’enquêtes mais il y a une variation dans le parler de Sétif dont c’est tagerta.  

Dans le parler de Beni Iznasen c’est : tayersa, pl. tiyarsiwin. 

Tagwresa, Pl.  tigwresiwin « soc ». (TG)(Amaniss, 2009) 

Tag°ersa, pl. tig°ersiwin « soc ». (Chl) 

Tagersa, pl.tigersiwin « soc ». (Cha)(Haddadou, 2006: 104) 

Dans l’étude des consonnes aux niveaux de la phonétique et la phonologie de mot 

tagersa en trouve les caractères suivants : 

Ce paramètre de tension nous permet de distinguer entre les productions 

vocales « tendues » et les « lâches » (non-tendues). 

« La tension est le renforcement de l’effort musculaire fourni par les organes 

phonateurs, accompagnée d’une plus forte pression de l’air pulmonaire. Au plan 

phonologique, la différence de tension entre deux articulations, par ailleurs 

identiques, permet d’opposer dans de nombreuses langues des phonèmes tendus, 

consonantiques ou vocaliques à des phonèmes lâches (….) le sommet de la déviation 

des formants par rapport à la position neutre, est plus grand pour les voyelles et les 

consonnes tendues que pour leurs partenaires lâches. Contrairement au phonème 

lâche, le phonème tendu déploie un intervalle de son plus long et une intensité plus 
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forte, aussi son spectre acoustique est caractérisé par des zones de résonances plus 

nettement définis et par un accroissement de la quantité totale d’energie et de celle de 

son expansion dans le temps. Au plan de la perception, les phonèmes tendus 

possèdent une plus grande audibilité que les phonèmes lâches ». (Dubois, 1994 :480). 

Les fricatives /gw/ apparaissent également de façon non prévisible et 

recouvrent largement la distribution des fricatives / g /. De plus, si la labiovélarité 

n’est pas réaliseé, les mots risquent d’être mécannus, ou, en tout cas, de susciter une 

hésitation de la part de l’auditeur. 

Tout ça conduit à retenir que /gw/ en tant qu’éléments phonémiques. En outre, il nous 

semble que cette articulation joue un rôle morphologique dans la formation du genre 

singulier/ pluriel. (Laceb, 2000, p 126-127) 

 

2-Azaglu : n.m « le joug » e.l « azaglu » phonétiquement est [azaɤlu].pl izagluyen. 

E.a « azaglu .c’est le « a » qui est devenu « u », issue de la racine « ZGL ». Donc c’est 

une pièce de boix que l’on met sur la tête des bœufs afin de les atteler ; tout ça au 

niveau morphologique. Et pour le lexique dans tous les parlers qu’on a étudié on 

utilise tous le même terme ou bien la même variation. Les points d’enquêtés sont : 

Ain Zaouïa, Iferhounene, Chabet el Ameur, Beni Ouartilane, Haizer : dans tous les 

parlers ont dit azaglu.  

Et pour les autres parlers on a : 

Beni Snous on dit « zaylu » p.l c’est izayluyen.  

Azzaglu, pl. tizzagluten « joug », tazzaglut, pl. tizzaglutin “palonnier de charrue”. 

(MC) 

Azzaglu, pl. izzugla “joug” tazzaglut, pl. tizzglwa « pièce de bois (au nombre de 

deux) appuyant sur le cou des bœufs de l’attelage ». (Chl) 

Zaglu, zagru, pl. izugla, izagrar « joug ». (R) 

Azaglu, pl. izugla « joug ». (Cha)(HADDADU.M.A, 2007,p230) 

Sur le plan phonétique de mot azaglu nous trouvons : les consonnes 

alvéolaires (z-l) et palato vélaire (g) sont des spirantes et latérale. 

La spirantisation des occlusives est peut-être le type de variation le plus 

notable : elle touche un nombre de langues non négligeable. 
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Bien que ce phénomène il a pourtant été exclu du « système phonologique 

berbère ». En effet, les correspondances avec les occlusives simples sont très facile à 

repérer.(Cécile, p83) 

 

3-Lqaḍi : n.m (e.l) “petite cheville”,[lqaði], est issue de la racine « LQD », c’est 

une petite cheville d’arrêt qui bloque les deux chevilles dites : uḍfir et tiẓẓeft dans leur 

logement. Dont on à deux parlés que ne sais pas comment disent et c’est Chabet el 

ameur et Haizer; dont les autres parlers c’est:  

� Isefras: n.m, (e.l) [isəfras]issue de la racine « FRS » et son état d’annexion 

c’est usefras ; du Iferhounene. 

� Tarziz : n.f, (e.l) [θarziz]Iissue de a racine « RZ », du Beni Ouartilane. 

Sur le niveau phonétique nous avons  

Ensuite, la dernière variation que l’on trouve régulièrement par rapport au 

,système phonologique berbère, est la présences de consonnes affriquées. Il y a une 

différence dans le traitement des phonèmes réputés comme étant empruntés à 

l’arabe(Cécile, 83). La consonnes /ḍ/ et /l/ est occlusives, et /q/ est uvulaires. 

 

4-Tafettust n tsilet: n.f, pl. Tifettusin n tsilet “le mancheron”, [θafət͡ tusθ 

tsilət͡ s]est issue de la racine « TFTST » « TSLT », donc c’est un mot composé de deux 

mot « tafettust » ce qui signifié la main et « tisilet » c’est l’Age. Dans tous les parlers 

qu’on a étudiés utilise la même variation.  

Au niveau phonétique est la présence de consonnes affriquées. On en trouve 

tout particulièrement en kabyle, avec des phonèmes /ts/.(Cécile, p84) Beaucoup 

d’auteurs préfèrent analyser ces consonnes comme « tendues ». Toutefois, nous 

noterons que les mesures acoustiques récentes faites par Ridouane (2009) montrent 

que « la durée d’occlusion [des consonnes] permet toujours de distinguer les simples 

tendues.(Cécile, p73) 

 

5-Tixellal : n.f, taxellalt. « Cheville de bois » [θixəl͡ lal] est issue de la racine 

« XL », dont se sont des petits chevilles qu’on fait entré dans des trous pour qu’on 

puisse attacher le collier de labour à le joug et le joug au timon ainsi de suite. Le nom 

tixellal est dit dans tous les parlers analysés. 
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Ce qui concerne la phonétique, la labio-vélarisation touche les consonnes 

vélaires et uvulaires, et elle est largement attestée entant que phonème dans les 

langues les plus au nord (kabyle, tachelhit, tamazight du Maroc central, etc…). Dans 

les autres langues, on trouve souvent des réalisations labio-vélaire lorsqu’une 

consonne vélaire ou uvulaire est réalisée à proximité d’une voyelle haute 

postérieure.(Cécile, p83) Une différence dans le traitement des phonèmes réputés 

comme étant empruntés à l’arabe, à savoir : / ṣ, ṭ, q, x, ḥ, ɛ/, peut distinguer les 

différents systèmes consonantique berbères les uns des autres. En effet, dans certains 

langues, ces phonèmes sont bien intégrés au système phonologique et leur statut de 

phonème n’est pas discutable, même si l’on sait qu’ils sont à l’origine absents des 

systèmes consonantiques berbères. (Cécile, p84) Outre des phonèmes empruntés à 

l’arabe /ḥ, ɛ, q et x/, qui apparaissent de manière moins fréquente que les 

autres.(Cécile, p85) 

6-Tazitma:n.f, pl. Tizitma, “la courroie”, [θaziθma] issue de la racine 

« ZTM », dont c’est une bande de cuir qu’on fait entourer ou tour de timon pour 

pouvoir l’accrocher au joug. Dans les parlers qu’on à étudier il y a une variation entre 

les parlers :  

• Lmejbed : n.m, du parler d’Iferhounene, issue de la racine « JBD » 

[lməʒbəd].  

• Ajebad : n.m, du parler du Bouira, issue de la racine « JBD » [aʒəbad]. 

Phonétiquement, un trait occlusif peut ainsi être ajouté à la gémination, et on a 

trouvé dans presque toutes les langues et variétés berbères une correspondance entre 

la fricative occlusive.(Cécile, p74) 

• Timexnaqt : n.f, du parler du Sétif, issue de la racine « XNQ » 

[θiməxnaqθ]. 

• Ticidet : n.f, du parler du Boumerdes, issue de la racine « CD » [θiʃidət͡ s]. 

La présence de consonnes affriquées, on en trouve tout particulièrement en 

kabyle, avec des phonèmes /ts/.(Cécile, p84) 

 

7-Atemmu : n.m, pl. itemma « le timon » [aθəm͡mu]est issue de la racine 

« TM », dont c’est une pièce allongée, on boix, accrochée à le joug au lequel on 

attache les animaux. Le nom atemmu est prononcé différament dans les autres 
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parlers : donc on a Ain Zaouia et Iferhounene, Haizer ont dit atemmu mais à Beni 

Ouartilane c’est atemmun et à Chabet el Ameur c’est asɣer.  

Sur le niveau phonétique et phonologique on trouve :  

La consonne notée [ɣ], classée le plus souvent par les berbérisants comme 

consonne vélaire est en réalité une uvulaire : sa correspondante géminée est [qq], 

uvulaire.(Cécile, p73) Beaucoup d’auteurs préfèrent analyser ces consonnes comme 

tendues; cette longueur est souvent accompagnée d’autres manifestations acoustiques, 

telles qu’une différence dans la durée des consonnes.(Cécile, p73) 

 

8-Tifekkalin : n.m, s. Tafekkalt “colier de labour”, [θifək͡kalin] est issue de la 

racine « FKL », dont c’est une coussinet de toile bourrés de paille, ils sont fixés aux 

chevilles et protègent le cou des bœufs.  

Sur le plan de la phonétique : Beaucoup d’auteurs préfèrent analyser ces 

consonnes comme tendues; cette longueur est souvent accompagnée d’autres 

manifestations acoustiques, telles qu’une différence dans la durée des 

consonnes.(Cécile, p73)Dont le statut phonologique ne peut en aucun cas être remis 

en cause, et qui ont respectivement pour correspondantes géminées morphologiques 

/l/ que l’on retrouve sous la forme d’une approximante latérale /ll/ quand il est 

structurellement géminé.(Cécile, p85) 

 

9-Tisilet: n.f, pl. Tisila “l’age” [θisilət͡ s] est issue de la racine « L », dont est 

constitué par une barre de fer est ampé, terminée du côté de l’attelage par une tête 

régulateur, à l’autre extrémité par une paire de mancheron réglable. Est une pièce 

maîtresse longitudinale de la charrue supportant le corps (soc et versoir), le coutre et 

la rasette est servant à transmettre l’effort de traction.  

Sur le niveau phonétique : Beaucoup d’auteurs préfèrent analyser ces 

consonnes comme tendues ; cette longueur est souvent accompagnée d’autres 

manifestations acoustiques, telles qu’une différence dans la durée des consonnes. 

(Cécile, p73) 

Contrairement aux linguistes berbères (kabyles), qui distinguent la consonne tendue 

par la valeur du paramètre de la durée, d’autres linguistes expliquent la consonne 

tendue kabyle par la force de tension musculaire qui engendre l’augmentation du 

paramètre de l’intensité, comme nous le lisons dans cette citation de (Tigziri N., 
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2000): “Les consonnes tendues du kabyles sont en majorité des occlusives. Elles 

peuvent être réalisées avec une plus au moins grand tension musculaire des organes  

phonatoires. Cette tension réalisée s’accompagne d’une augmentation de la pression 

de l’air interne, ce qui provoque d’une part l’accroissement de l’implosion ou de 

l’explosion ainsi réalisée, d’autres part une augmentation de l’intensité du son émis” . 

10-Anzel:n.m,pl. Inezlen, [anzəl] « Aiguillon » est issue de la racine « NZL », 

dont il est fait en bois pour frapper les bœufs quand ils s’arrête.  Sur le niveau 

phonétique et phonologique on trouve : Beaucoup d’auteurs préfèrent analyser ces 

consonnes comme tendues ; cette longueur est souvent accompagnée d’autres 

manifestations acoustiques, telles qu’une différence dans la durée des 

consonnes.(Cécile, p73) 

 

11-Tisidmert: n.f, pl.tisedmar [θisidmərθ]issue de la racine «DMR », dont 

dans le parlée d’Iferhounene c’est « tizukar » et on a dans le parler de tachelhit on dit 

Iziker, izakaren, tizikert, tizakarin.  

Sur le niveau phonétique et phonologique on trouve : Beaucoup d’auteurs préfèrent 

analyser ces consonnes comme tendues ; cette longueur est souvent accompagnée 

d’autres manifestations acoustiques, telles qu’une différence dans la durée des 

consonnes.(Cécile, p73) 

 

12-Azkuk: n.m, pl. Izkuken “cheville de timon”  [azχuχ] est issue de la racine 

« ZK », tenons qui retiennent la courroie (tazitma) fixant le joug au timon de la 

charrue ; dont dans le parlée de Sétif on a le mot « tizkukin » qui a le féminin « t ».  

Sur le niveau phonétique et phonologique on trouve : la labio-vélarisation 

touche les consonnes vélaires et uvulaires, et elle est largement attestée en tant que 

phonème dans les langues les plus au nord (kabyle, tachelhit, tamazight du maroc 

central, etc.).(Cécile , p83) 

 

13-Lmenǧer: n.f “cheville antérieure” [lmənd͡ʒər]issue de la racine « NǦR », 

dont c’est une cheville antérieure d’assemblage du timon sur l’Age, du parler du 

Sétif ; dont on a beaucoup de variation qui sont : 

� Tuẓẓeft : n.f /θuƶ͡ƶəft/ issue de la racine « TẒFT » du parlée du Ain Zaouia et 

Boumerdes. 
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� Azḍim : n.m /azðim/ issue de la racine « ḌM » du parlée du Bouira. 

Sur le niveau phonétique et phonologique est : les phonèmes pharyngalisés que 

l’on trouve sans problème dans toutes les langues berbères sont les consonnes 

pharyngalisées anciennes : /ḍ/→ /ṭṭ/ et /ẓ/ →/ẓẓ/. Mis à part ces derniers phonèmes, 

toutes les consonnes alvéolaires et labiales sont parfois réalisées pharyngalisées, et le 

statut qui leur est donné dépend à la fois de la langue envisagée, et du choix du 

linguiste de considérer comme phonèmes les rares apparitions de ces consonnes dans 

des termes qui ne sont pas des emprunts et qui ne contiennent pas d’autres consonnes 

d’arrière.(Cécile, p78) 

� Isemusa : n.m /isəmusa/ issue de la racine « MS » du parler du 

Iferhounene. 

Sur le niveau phonétique est Beaucoup d’auteurs préfèrent analyser ces 

consonnes comme tendues ; cette longueur est souvent accompagnée d’autres 

manifestations acoustiques, telles qu’une différence dans la durée des consonnes. 

(Cécile, p73) 

 

14-Uḍfir : n.m “cheville postérieure”, /uðfir/ issue de la racine « ḌFR », dont c’est 

une cheville postérieure d’assemblage du timon sur l’Age, du parler du Ain Zaouia. 

On a deux variations :  

� Arḍef : n.m /arðəf/ issue de la racine « RḌF », du parler du Sétif. 

Sur leplan phonétique et phonologique est : les phonèmes pharyngalisés que 

l’on trouve sans problème dans toutes les langues berbères sont les consonnes 

pharyngalisées anciennes : 

 /ḍ/→ /ṭṭ/ et /ẓ/ →/ẓẓ/.  

Mis à part ces derniers phonèmes, toutes les consonnes alvéolaires et labiales 

sont parfois réalisées pharyngalisées, et le statut qui leur est donné dépend à la fois de 

la langue envisagée, et du choix du linguiste de considérer comme phonème ; les rares 

apparitions de ces consonnes dans des termes qui ne sont pas des emprunts et qui ne 

contiennent pas d’autres consonnes d’arrière.(Cécile, p78) 

� Lmektel : n.m / lməχtəl/ issue de la racine « KTL », du parler 

d’Iferhounene ; 

Sur le niveau phonétique est Beaucoup d’auteurs préfèrent analyser ces 

consonnes comme tendues ; cette longueur est souvent accompagnée d’autres 
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manifestations acoustiques, telles qu’une différence dans la durée des consonnes. 

(Cécile, p73) 

 

Même si nous retrouvons de nombreux points communs dans les systèmes 

consonantiques berbères, points communs qui ont conduit à définir un système 

phonologique ‘pan-berbère’ mettant en évidence, entre autre, que deux points 

centraux de la phonologie berbère, la tension  et la pharyngalisation, se retrouvent 

dans tout le domaine linguistique, certains systèmes consonantiques sont toutefois 

assez divergents de ce système commun, et beaucoup plus compliqués. On se rend 

compte aussi, en observant ces derniers, de la difficulté d’utilisation du système pan-

berbère. Le kabyle est l’un des meilleurs exemples de ces systèmes compliqués, 

alliant parmi les spécificités que peuvent montrer les systèmes consonantiques 

berbères, la spirantisation, la labio-vélarisation et l’affrication phonologique. 

Pour finir on a fait un graphe qui représente les résultats de notre étude sur la 

variation phonétique et lexical, dont on a calculés le nombre de variation phonétique 

on a trouvé 20 termes et la variation lexical on a trouvé 46 termes ; en fait la variation 

lexical l’apparaît comme un facteur de différenciation, sur un total de 46 termes qui 

représente donc 70% de l’ensemble du corpus, 20 seulement sont communs aux cinq 

parlers et totalement identiques, soit 30% (figure 01) ; et un secteur qui présente le 

nombre de variation dans chaque parler étudiées (figure 02). 
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Représentation du pourcentage des variantes et celui des termes communs aux 

deux parlers par rapport à l’ensemble du corpus : 

  

Figure 01 

 

Figure 02
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Nous avons tenté, tout au long de ce travail, de donner quelques 

renseignements que nous estimons utiles. Au terme de cette comparaison descriptive 

qui laissé dans l’ombre d’autres aspects linguistiques nous ferons quelques remarques 

qui tiendront lieu de conclusion : la variation lexicale est plus riche que la variation 

phonétique, donc on 70% de variation sont lexical dans les régions étudiées ; et 30% 

de variation sont phonétique (figure 01), alors en remarque que il y a un vocabulaire 

riche dans la terminologie kabyle. 

Les usages kabyles présentent un système phonique assez diversifié. Il diverge 

beaucoup du système commun. Un grand nombre de ces éléments présente un statut 

phonémique sans réserve. Mais, certains autres parmi les labiovélaires, les affriquées, 

les occlusives et spirantes correspondantes ont un statut moins facile à établir. La 

réalité linguistique est si compliqués  qu’une approche d’un système phonologique 

dynamique ne peut être que tendancielle. Tous les faits qui résultent des interactions 

et de la dynamique de cette langue dans ses usages réels ne peuvent être ignorés par 

une conception phonologique donnée. Les éléments discutables sont un produit 

historique de cette langue, leur pertinence ne se laisse pas saisir facilement, car 

justement, leur phonologisation n’est pas terminée. Leur statut en cours de 

construction ou de déconstruction fait que leur apparition n’est pas toujours lié à une 

fonction distinctive.  

Dans notre travail nous avons recueillée un corpus de «66»variations sur le 

champ lexical de lmaɛun dans cinq région qui sont : Iferhounene et Ain Zaouia du 

TIZI OUZOU ; Haizer du BOUIRA ; Chaabet el ameur du BOUMERDES ; Beni 

Ouartilane du Sétif (figure 02).     
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Agzul 

Tamaziɣt d agraw n tentaliyin, tamzabit, tacawit, tatergit dteqbaylit yeṭfen 
amḍiq wessiɛen, acku timnaḍin anda tt-ttmeslayen ur dduklent ara. 

Deg ukatay-agi neɛreḍ ad nexdem tazrawt i trakalt n tutlayt, anda negmer-d 
agraw n wawalen (ammud) icudden ɣer lmaɛun di semmus n temnaḍin: Iferḥunen, 
Ɛin Zawiya, Ḥizer, Ceɛbet lɛamer d Bni Wertilan. 

Nexdem deg-s tazrawt tamsislit d umawal i wammud-agi. 

Di temsislit nufa-d dakken yella umgired deg ususru n wawalen ger semmus 
n temnaḍin-agi. 

Md:  

1- tisilet [θisilət͡ s] Iferḥunen, Ɛin Zawiya, Caɛbet lɛamer; 

 tasilet [θasilət͡ s] Ḥizer; 

 tisilet [tisilət͡ s] Bni Wartilan. 

 

2-tagersa [θaɤərsa] Iferḥunen, Ɛin Zawiya, Caɛbet lɛamer, Ḥizer; 

tagerta [θaɤərta] Bni Wartilan. 

Deg umawal llan wawalen anda ten-nettaf di temnaḍt ulac-it anda niḍen, talɣa 
temxallaf anamek d yiwen. 

Md:   

Tazitma [θaziθma] Ɛin Zawiya 

Ajebbad [aʒəb͡bad] Ḥizer, 

Lmejbed [lməʒbəd] Iferḥunen, 

Ticidet [θiʃidət͡ s] Caɛbet lɛamer, 

Timexnaqt [θiməxnaqθ] Bni Wartilan. 

Ɣer tagara n tezrawt-agi nufa-d d akken amgired yella s tuget deg wayen 
yerzan ɣer umawal, wamma tamsislit, meḥsub ur telli ara s waṭas. 

 

 

 



 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lexique (Amawal) 
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LE LEXIQUE: 

 

Atemmu : le timon 

Azaglu : le joug 

Tisilet : l’age 

Tagersa : soc de fer 

Azkuk : cheville de timon 

Lmejbed : la courroie 

Anzel :aiguillon 

Tixellal : chevilles de bois 

Tafettust n tsilet : le mancheron 

Tifekkalin : coliers de labour 

Tizukar 

Isemusa :cheville antérieur 

Lmektel : petit cheville d’arrêt 

Isefras : cheville postérieur 

 

Tentaliyin: dialecte 

Akatay: mémoire 

Ammud: corpus 

Tamsislit: phonétique 

Umawal: lexical 

Anamek: le sens 

Tazrawt: étude 

Tarakalt n tutlayt: géographie linguistique. 
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Annexe 01 

Fiche de collecte  

Tableau 1 : Iferhounene 

Divers  
Date de collecte 18-03-2016 
Lieu Tizi Guefres – imsouhal- Iferhounene 
Support de l’enregistrement Dictaphone alcatel 
Durée de l’enregistrement  12min29s 
Lieu d’enregistrement  La maison 
Sujet de l’enregistrement  Le champ lexical de lmaɛun 
Y avait-il un public  Non 
Nom Ouali I 
Date de naissance 1927 
Sexe Masculin 
Village d’origine  Tizi Guefres, imsouhal, Iferhounene 
Tribu Itourar 
Domicile actuel (village, régions)  Tizi Guefres, imsouhal, Iferhounene 
Dialecte parlé, (nom donné par le facteur 
a son parlé) 

Kabyle 

Autres langue(s) parlée(s) Arabe 
Au travail  Kabyle 
Séjour(s) à l’étranger  Non 
Durée du ou bien des jours / 
Scolarité et formation  Non 
Langue(s)de l’enseignement reçu  / 
Profession  
Lien de parenté relation avec la personne  Cousin 
Lieu d’origine  Tizi Guefres 
Situation familial (mariage) enfant   Marié, enfants (grand père) 
Langue (s)parlée(s)par le conjoint  Kabyle 
Attitude du locuteur par rapport à sa 
langue et à sa façon de parler  

Normal 

Collecteur   
Nom, prénom Yefsah Malika 
Langue(s) parlée(s) Kabyle 
Origine Tizi Guefres, Iferhounene 
Relation- enquêteur- enquêté  Aucune 
Conscience de micro Oui, conscient 
Attitude de locuteur par rapport à 
l’enregistrement  

Normal 

Attitude de locuteur par apporte à 
l’entretien, aux questions posées :  

Normal 

Lattitude 36.540476° 

Longitude 4.366791° 
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01-Données: 

 Iferhounene 

Lmaʕun jəsʕa adiroħ aka asθarnođ azaglu wzəlmađ asθarnuđ 

Lma3un yes3a ad iruḥ aka ad as-tarnuḍ azaglu iw-zelmeḍ ad as  

 

θarnuđ iwjəf͡fusn͡ni/ at͡ səŧfəđ lməɤvəd atəswaħləđ guzkuk hatah aka aka 

tarnuḍ Iw-yeffus-nni,ad tetfeḍ lmejbed ad tsewaḥleḍ deg uzkuk hat-ah aka  

 

aka aka/rəvʕa ʁər zdaθ θlaθa ʁər dəf͡fir/ma jəl͡ la ʁəz͡zif lməʒvədn͡ni  

aka aka, reb3a ɣer zdat tlata ɣer deffir,ma yella ɣezzif lmejbed-nni ad  

 

atsxədməđ rəvʕa rəvʕa jaʕni θmanja/ θasilət͡ s θəsʕa θagərsa/ mi θəntəqnəđmi 

txedmeḍ reb3a reb3a ya3ni tmanya.Tasilt tes3a tagersa,mi tenteqneḍ mi 

 

Wənʕən/wənʕən jəzgarən/ 

wen3en , wen3en yezgaren. 

 

Adixzu rəb͡bi t͡ ʃiŧan/ bəsməl͡ lah ɍaħman ɍaħim/ ja rəb͡bi laʕmal  

Ad ixezu rebbi čitan,besmellah raḥman raḥimin , ya rebbi la3mal 

 

ʕlik/ haθ a ma θan/ ha ruħ ara mi/ ruħ/ruħ/ uh aka oʁaləd arnawəđ ʁər 

3lik,hat a ma tan,ha ruḥ ara mi,ruḥ,ruḥ,uh aka uɣaled ar naweḍ ɣer 
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jixəf n tama ʁər dihin/ anawəđ ʁər θnəqlət͡ s ar d͡ dawas mi nəwwəđ 

yixef  n tama ɣer dihin ,ad naweḍ ɣer tneqlet ɣer ddaw-as mi newweḍ 

 

ʁar θnəqlət͡ sn͡ni aduʁaləđ ar n͡nigs asθʕəlməđ i wəzgarn͡ ni ajəf͡fus 

ɣer tneqlet-nni ad d-uɣaleḍ ɣer nnig-s ad as-te3almeḍ i wezgar-nni ayeffus 

 

n͡nigs azəlmađn͡ni atjətbaʕ adjət͡ taʕ aka ar θnəqlət͡ s ad iʕəd͡d͡i/ mi ʕəd͡dan 

nnig-s azelmaḍ-nni ad tyetba3 ad yetta aka ɣer tneqlet ad i3eddi, mi 3eddan 

 

disin ruħ ara ma dixəf tama s d͡ dawas s n͡ nigs xir uʁaləd aka xir agəma 

d isin ruḥ ara ma d ixef  tama s ddaw-as s nnig-s xir uɣaled aka xir agema 

 

uha/ mi təwđəđ alama dixəf n tama aduʁaləđ ala ma dixəf da/ at͡ sawiđ ađrəf 

uha,mi tewḍeḍ alami d ixef n tama ad uɣaleḍ ala mi d ixef da,ad tawiḍ aḍref 

 

kan aka hatah/ mi təwđəđ ar jixəf n tama θroħəđ ad isahal rəb͡bi/  

kan aka hat-ah,mi tewḍeḍ ɣer yixef n tama truḥeḍ ad isahel rebbi. 

 

Lxiđn͡ni si tʃud͡dəđ θifək͡klin ar jəzgarən ʃudənt nəʁ ur ʃudənt ara 

Lxiḍ-nni si tecuddeḍ tifekkalin ɣer yezgaren cudent neɣ ur cudent ara 

 

θfək͡kalin gzaglu aθətʃudəđ di lqaʕa aθətʃudəđ mi ʃudənt jiwəθ 

tfekkalin deg uzaglu ad tetcudeḍ di lqa3a ad tetcudeḍ mi cudent yiwet  
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n tməƶƶuʁθ at͡ sʃud da θajəđ da/ at͡ safəđ θizukar aθətʃudəđ asθwənʕəđ mi 

n tmezzuɣt ad tcud da tayeḍ da, ad tafeḍ tizukar ad tetcudeḍ as-twen3eḍ mi 

 

ara ad jaħđar asθuqməđ aka ʁər wəmgarđ θizukar tizuranin ʃituħ aθəntəqnəđ 

ara ad yaḥdar as-tuqmeḍ aka ɣer umgar-ḍ tizukar tizuranin cituḥ adten 

 

D lħəlfa nəʁ d lqarnəf kif kif/ 

-teqneḍ d lḥəlfa neɣ d lqarnef kif kif.  

 

θəsʕam aʕək͡kazn͡ni si θxəd͡dməm izgarən aməχis 

Tes3am a3ekkaz-nni si txeddmem izegaren amek is 

 

ntəq͡qarəm// anzəl daʕək͡kaz daʁəz͡zfan/ snaθ lmitraθ ʁər θlaθa/ mi jruħ ad 

nteqqarem? Anzel, d aɛellaq d aɣezzfan, snat lmitrat ɣer tlata, mi iṛuḥ ad 

 

iob aka d waka atnəzləđ ad jali/ ajəf͡fusn͡ni daʁən ad ruħən kan aka 

isub aka d waka ad tnezleḍ ad yali ,ayeffus-nni daɣen ad ruḥen kan aka 

 

tudarwa/ aka θəllaxaltim/ θəsʕam amək iθəqqarəm ijəzgarən akən ad lħun// 

tudarwa, aka tella xaltim.Tes3am amek i teqqarem i yezgaren aken ad lḥun? 

 

si d͡dawas sn͡ nigs xirk oʁaləd xirk ma duʁaləđ/ θaθuga lʕali akən jəlla 

si ddaw-as s nnig-s xir-k  uɣaled xir-k ma ad uɣaleḍ, tayuga l3ali aken yella 
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was͡ s ur θət͡ sruzəđ ara aqar͡ rojiχ/ ruħ ami ruħ/ wəl͡ lah jiwən wəzgar si ħməd is 

wass ur tetruzeḍ ara aqarru-ik,ruḥ ami ruḥ. Wellah yiwen uzegar si ḥmed is 

 

q͡qarəʁ win diw͡wđən d͡dawas a si ħməd xir oʁaləd a si ħməd q͡qarən ajən 

qqareɣ win id yewweḍen ddaw-as a siḥmed xir uɣal-d a siḥmed qqaren ayen 

 

iθəs͡səmađ si ħməd niʁasən damərađi iruđaji iruđa gmas/ gmasn͡ ni 

i tessemḍ  si ḥmed niɣ-as-n d ameraḍi iruḍayi iruḍa  gma-s, gma-s-nni 

 

uʁaləʁ səmaʁas vəlqasəm arwan θađsa n͡ nan amək aka si 

uɣalaɣ semaɣ-as belqasem arwan taḍsa nnan amek aka si 

 

ħməd/ vəlqasəm/ niʁasən mrađan wa ur jək͡kaθ wa/ 

ḥmed,belqasem,niɣ-asen mraḍan wa ur yekkat wa.  

 

θamədiθ imi snəvra ad ʕad͡diʁ ad ksəʁ θizikar gəmgarđis ad 

Tamedit imi is nebra ad 3addiɣ ad kseɣ tizikar deg umgar-ḍ-is ad 

 

uʁalaʁ ʁər uzəlmađ asθidəksaʁ/ ad rəfdaʁ azaglu aθʕalqaʁ ʁər 

uɣalaɣ ɣer uzelmaḍ ad as-tidkesaɣ, ad refdaɣ azaglu ad t3alqaɣ ɣer 

 

θnəqlət͡ s lmaʕun aθsəndəʁ ʁər lħiđ gihin/ ad ʕəd͡diʁ asəndarƶaʁ 

tneqlet lma3un ad ten-sendeɣ ɣer lḥiḍ digin,ad 3eddiɣ asen-d-arzeɣ 
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akəmiʃ akəmiʃ gifar mi tət͡ ʃt͡ ʃan asnəfkaʁ oraw oraw ntəmƶin 

akemic akemic n yifar mi teččan ad as-nefkaɣ uraw uraw n temẓin 

 

dina adawđən sagni adswən/ mi dəw͡wđən sadajnin θuqna ur 

 dina ad awḍen s agni ad swen, mi dewweḍen s adaynin tuqna ur 

 

θəqənt ara θlawin ʒami/ dnək͡kni kan dada nəʁ nək͡kin͡ni/ θifunasin tigi ma 

teqnent ara tlawin jami, d nekkni kan dada neɣ nekk-ini, tifunasin tigi ma 

 

Jəlla dizgarən ur θəq͡qənt ara ur var͡ runt ara/ ajʁər ur θəq͡qnənt ara izgarən// 

yella d izgaren ur teqqnent ara ur barrunt ara.Ayɣar ur teqqnent ara izgaren? 

 

D nək͡kni iθnit͡ səqnən/ axatar dirgazən i numən/ 

D nekni i ten-iteqqnen; axatar d irgazen i numen. 

 

Jiwən was͡ s di lħəd d͡da ʕli aθirħəm rəb͡bi mi jahlək jarəz dəg 

Yiwen wass di Lḥed Dda A3li ad t-irḥem rebbi mi yahlek yarez deg 

 

ufus jən͡najak/ niʁak ma jəl͡ la θzəmrəđasən ʕagʃiθən ad s͡ s at͡ s 

ufus yenna-ak :niɣ ak ma yella tzemreḍ-asen 3agciten ad ssu ad t 

 

Χarzəđ kra b͡bos͡ san θəzənzəŧə ma jəlla ur θəzmirəđ ara aθan s͡ suq ad 

-karzeḍ  kra n wussan tezenzeḍ-ten ma yella ur tezmireḍ ara atan ssuq ad 
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isahəl rəb͡bi/ niʁas aθan adwθaʁ θazmarθiw ma jəl͡ la θəswad zik/ ad 

isahel rebbi,niɣ-as atan ad wetaɣ tazmart-iw ma yella tesewa-d zik,ad 

 

χarzaʁ xəmsa/ rəvʕa jumajən nəʁ θlaθa/ ma ur dəswa ara zik/ aθənʕəgʃaʁ ar 

karzaɣ xemsa,reb3a yumayen neɣ tlata,ma ur deswa ara zik,ad t-n3agcaɣ ar 

 

laxrif di lahna/ jən͡najak ŧəb͡bər aqar͡ rojik/ θafunasθ/ m͡mis θlaθa izamarən 

laxrif di lahna ,yenna-ak ṭebber aqqarru-ik ,tafunast,mmi-s tlata izamaren 

 

ak͡kən θajuga ad ʕəlfəʁ svaħ ma jəl͡ la d ləqđiʕ adarnuʁ θaməd͡diθ ma jəl͡ la akken 

tayuga ad 3elfeɣ sbaḥ ma yellad  leqḍi3 ad arnuɣ tameddit  mayella 

 

vʁant ad d͡ dunt ad ʕiwnənt ma ʁəf tməd͡diθ ʁnima at͡ sjarħəm rəb͡bi mi qriv bɣant ad 

ddunt ad 3iwnent ma ɣef tmeddit aɣnima ad tyarḥem rebbi mi qrib 

 

Θaməd͡diθ anawi aʁjul aθidənʕəbi/  

tameddit ad nawi aɣyul ad tidne3abi. 

 

Kəm͡məl θura amək i θməgrəm// θura θaməgra ad vduđ swad͡ da i jigar 

Kemmel tura amek i tmegrem?Tura tamegra ad bduḍ swadda i yigar 

 

haθah haθah di rəvʕa di xəmsa jidnəʁ daxəl g͡gigər anəsiw͡wəđ irni ʁər 

hata-h hata-h di reb3a di  xemsa yid-neɣ daxel n yiger ad nesiwweḍ irni ɣer 
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θəʁmar θina adanʕiwəd θajəđ swad͡ da haθah haθah/ mi θəw͡wəđ daz͡ zal ad 

tɣumar tina ad an-3iwed tayeḍ sewadda hata-h hata-h ,mi tewweḍ d azzal ad 

 

nətixar anəfđar/ azizwa daʁən kif kif ad jəfk rəb͡bi ləwqam/ daʃu təsʕam 

netixar anefḍar ,azizwa daɣen kif kif  ad yefk rebbi lewqam.D acu i tes3a-m 

 

θət͡ səƶ͡ƶumt nəʁ θzarʕəmt// θinəqlin/ θura at͡ sətfəđ ađəlaʕ ad ʕəmrəđ zariʕa 

tetteẓẓumt neɣ tzar3emt? Tineqlin, tura ad tettfeḍ aḍela3 ad 3emreḍ zari3a 

 

da/ lmaʕnas daʃu iθzarʕəđ uviar/nəsʕa ivawən/ ʒəlvan/aʒəlban/aħvaʃ 

da, lma3na-s d acu i t-zar3eḍ ubiṣar; nes3a:  ibawen ,jelban ,ajelban ,aḥbac 

 

θimzin/irdən/ θura urθənəw͡wiđ ara/ lamʕa wəl͡ lah ar tənxəd͡dəm nək͡k d  

timzin ,irden ,tura ur ten-tewwiḍ ara ,lam3a wellah ar ten-xeddem nekk d 

 

aʕli aθjarħəm rəb͡bi/ laʕdəs daʁən/nəzrəʕ sin imudən di ʕđəg͡ga aθ ʕis͡sa 

a3li at-yarḥem rebbi ,la3des daɣen ,nezre3 sin imuden di 3eḍgga at 3issa 

 

gogni aʕđəg͡ga n͡nig tmizar am͡mud n w͡wid ħdaʃ n gəlvaθ/ 

deg ugni  a3eḍgga nnig timizar ammud n wwid ḥdac n gelbat.  

 

Ombaʕd imi ara θməgrəm// aθənʃ͡ʃud aθidnawi ʁər iʁimomon ʁər 

Umba3d imi ara tmegrem? ad ten-ccud ad ten-idawi ɣer iɣimumun ɣer 
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wən͡nar ansars θimƶin ad nawi θlaθin girinən nəʁ rəvʕin/ xəmsin  

wunnar ad nsares timẓin ad nawi tlatin n yirinen neɣ reb3in ,xemsin n 

 

girinən ʁər sət͡ sin/ asmi ara jəlhu lħal anʁari an͡nar di lahna s luʁbar/ mi 

yirinen ɣer settin. Asmi ara yelhu lḥal ad nɣari annar di lahna s luɣbar, mi 

 

jək͡kaw wun͡nar anəʒmaʕ məlmi ara nəsarwəθ ad jini da ʕli aθ jarħəm 

yekkaw wunnar anejma3 melmi ara nesarwet ad yini da a3li at yarḥem 

 

rəb͡bi// vnu as͡ sagi anəsarwəθ a waʕli n͡niʁas ijan ad vruʁ iθjuga 

rebbi: bnu ass-agi ad nesarwet a wa3li nniɣ-as iyan ad bruɣ i tyuga 

 

anəsarwəθ/ arwit͡ s/ arwit͡ s/ arwit͡ s alami jənʁəd wədʁəln͡ni aθnər d ʃ͡ʃəma 

anesarwet, arwi-t, arwi-t, arwi-t alami yenɣed wedɣel-nni ad tner d ccema 

 

anʕad͡di anəʒmaʕ θirəʃθn͡ni/ nək͡k ad nđəʁ nət͡ sa ad jət͡ sʕamir ʁər dihin 

ad n3addi ad nejma3 tirect-nni, nekk ad nḍeɣ netta ad yett3amir ɣer dihin 

 

ʁər ovəħri mi dnđaʁ ak͡k adjini haθan θura ma jəl͡ la ad jali ubaħri ad 

ɣer ubaḥri mi d-nḍaɣ akk ad yini hatan tura ma yella ad yalli ubaḥri ad 

 

nʕadi anəsizəg ma ulaʃ anəq͡qim ar azək͡ka/ azək͡kan͡ni anəvdu 

n3adi ad nesizeg ma ulac ad neqqim  ar azekka, azekka-nni ad nebdu 
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asizəgn͡ni ad jini maʕna ħadər xəzrəd amək aqəlbəʁ θaz͡zarθ jən͡nak ʁurk 

asizeg-nni ad yini ma3na ḥadar xezred amek aqelbaɣ tazzart yenna-akɣur-k 

 

anda θət͡ sʕadaj θʕaqajθ ʁər dihin/ anəsizəg kra jək͡kaθən ʁər θirəʃθ haθah 

anda tett3aday te3aqayt ɣer dihin, ad nesizeg kra yekkaten ɣer tirect hatah 

 

haθah mi dəđhar θirəʃθ ad ruħəʁ adawiʁ  sin jəmsəlħən anisisru/ ad 

 hatah mi id-ḍehar tirect ad ruḥeɣ ad awiɣ sin yemselḥen ad nesisru, ad 

 

nuq͡qəm aχulfan͡ni waħdəs/ θirəʃθ waħdəs mi jər͡rəz jiŧiʒ ad jini θura a 

nuqqem akulfa-nni waḥd-s, tirect waḥd-s mi yarrez yitij ad yini tura ad 

 

nʕəm͡mar/jən͡najaχ niʁaχ nək͡k ad ʕəd͡diʁ ad staʕfuʁ ad sʕəd͡diʁ nadamn3emmar, 

yenna-ak niɣ-ak nekk ad 3eddiɣ ad seta3fuɣ ad se3addiɣ nadam 

 

ma jəl͡ la d χəʃ͡ʃ oʁal lmənd͡dad i θirəʃθ q͡qiməʁ akagi ʁər θəʃrađin b͡bun͡nar 

ma yella d kecc uɣal lmenddad i tirect qqimeɣ aka-gi ɣer tecraḍin n wunnar 

 

d͡daqs akənn͡ni iq͡qimaʁ θvanijid θirəʃt adivarək rəb͡bi ʕəd͡daʁ saχiʁθid 

ddaqes aken-nni i qqimaɣ tban-iyi-d tirect ad ibarek rebbi 3eddaɣ sakiɣt-id 

 

niʁas wa d͡ da ʕli/ j ən͡najak daʃu/ n͡niʁas ijaʁ θirəʃθn͡ni adivarək rəb͡bi 

niɣ-as wa dda 3li, yenna-ak d acu, nniɣ-as iyaɣ tirect-nni ad ibarek rebbi 
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jən͡najak susəm/ iroħ sax͡ xam jəw͡widizimər jarnad aʒənwi iʕəd͡da izlaθ 

yenna-ak susem, iruḥ s axxam yewwi-d izimer yarna-d ajenwi i3edda izela-t 

 

dina daxəl w͡wun͡nar iʕəlqiθ juzaθ ak͡k dina jəw͡wiθid kan ak͡ kən ʁəf aʕrur 

dina daxel n wunnar i3elqit yuzat akk dina yewwi-t-id kan akken ɣef a3rur 

 

  Is iʁumiθid jəb͡bəđd sax͡ xam ifarqiθ mara θaməd͡diθ imi djaħđar 

 -is iɣum-it-id yewweḍ-d s axxam ifareq-it mara tameddit imi id yaḥdar 

 

imənsi jən͡nak ad nəʕrəđ xəmsa/sin məd͡dən θlaθa ar xəmsa n͡ niʁas ruħ 

imensi yenna-k ad ne3reḍ xemsa, sin medden tlata ar xemsa  nniɣ-as ruḥ 

 

ʕarđiθnid an͡narn͡ni di lahna/ andaθ lxirn͡ni sət͡ tsin lgəlvaθ id nəkθal 

ɛareḍ-iten-id annar-nni di lahna. Anda-t lxir-nni settin n lgelbat id nektal 

 

dəgs alimn͡ ni jəq͡qim alami dazək͡kan͡ni t͡ sigi iθidjəw͡win/ aduʁalən 

deg-s alim-nni yeqqim alami d azekka-nni tigi it-id yewwi-n. Ad uɣalen 

 

wus͡sann͡ ni ihi nəʃ͡ʃa/ nəswa nərwa/ nəəkrəz/ nəsarwəθ/ nzarəv nəw͡wid 

wussan-nni ihi necca, neswa nerwa, nekrez, nesarwet, nzareb newwi-d 

 

isʁarən lahna θawat ak͡ kən q͡qarən θazarθ θəl͡ la/ z͡ziθ jəl͡ la avəl͡ luđ dʁa ur  

isɣaren lahna tawat akken qqaren tazart tella, zzit yella abelluḍ dɣa ur 
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ħək͡ku jara kan ak͡ kən diʕərjaʃ mi jək͡ka ʃhar ʃahrajən di θaʕriʃθ ad 

ḥekku ara kan akken d i3eryac mi yekka cehar cahrayen di ta3rict ad 

 

θjəw͡wəθ dux͡xan adjaħđəm aθidʁəđlət ʁər θʁarʁarθ aθʒəmʕət/ ombaʕd 

tyewwet duxxan ad yaḥḍem ad t-id ɣeḍlet ɣer tɣarɣart atjemɛet, umbaɛd 

 

dəb dəb dəb haθah ajəl͡ li ʁurəm at͡ sət͡ suđ 

deb deb deb hat-ah a yelli ɣurem ad tettuḍ. 

 

maʕli ʃ θura adʕiwdəđ ləʃʁaln͡ni lmaʕun qaʕdən jiwən jiwən/ aħəq 

Ma3lic tura ad 3iwdeḍ lecɣal-nni lma3un qa3den yiwen yiwen, aḥeq 

 

rəb͡bi ar θnət͡ suʁ a malika a jəl͡ li/ ajən imi θəʃfiđ dəg mi ara θəʃduđ di 

rebbi ar tenttuɣ a malika a yelli, ayen imi tecfiḍ deg mi ara debduḍ di 

 

θfək͡kalin alami t͡ sagərsa θura aθanwagi daqar͡ ruj n tgarsa/ θəsʕiđ θagərsa/ 

tfekkalin alami d tagersa tura atan wagi d aqarruy n tgarsa, tes3iḍ tagersa, 

 

azaglo/ lmaʕun θəl͡ la θsilət͡ s θəsʕa isəfras/ lməkθəl anda ara jəwħəl lmaʕun/ 

azaglu, lma3un tella tsilet tes3a isefras, lmektel anda ara yewḥel lma3un, 

 

agərz ak͡ka idisəmis aduqməđ lmaʕunn͡ni ʁər dihin ad sʕadiđ dəgs agərza 

agrez aka id isem-is ad uqmeḍ lma3un-nni ɣer dihin ad s3adiḍ deg-s agerz a 
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ak͡ka asəθxədməđ isəfras dagi asnuqəm isəmosa/ lməkθəl isnəq͡qar am 

akka ad setxedmeḍ isefras dagi ad snuqem isemusa, lmektel is-neqqar am 

 

θənʃirin iməkθəl ʁurəm at͡ sət͡ tsuđ/ ajən wumi ʃfiʁ n͡niʁamθid arnud azaglo 

tencirin imektel ɣurem ad tettuḍ, ayen  wumi cfiɣ nniɣam-t-id arnud azaglu 

 

arnud idak si θət͡ sʃodom widak θizuχar mara θəntəqnəđ ad sʕadiđ θiziχarθ 

arnud widak si tetcudun widak tizukar mi ara ten-teqneḍ ad s3adiḍ tizikart 

 

i wəzgərn͡ni ajəf͡fos daməzwaro θuʁaləđ ʁər uzəlmađ/ ombaʕd mara θən 

i wezger-nni ayeffus d amezwaru tuɣaleḍ ɣer uzelmaḍ, umba3d mi ara ten 

 

təqnəđ ak͡k nhar d͡ dawas n͡ nigs aha oʁaləd aka ʃajləl͡ lah trankil/ haθah 

-teqneḍ akk nhar ddaw-as nnig-s aha uɣaled aka caylellah trankil, hat-ah 

 

Wawaliw ar dagi daja iwmi ʃfiʁ/ aħit/ 

 wawal-iw ar dagi daya iwumi cfiɣ. Saḥit. 
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Fiche de collecte  

Tableau 2 : Ain Zaouia 

Divers  
Date de collecte 27-02-2016 
Lieu Bouhemou, Ain Zaouia 
Support de l’enregistrement Dictaphone samsung 
Durée de l’enregistrement  11min48s 
Lieu d’enregistrement  Maison 
Sujet de l’enregistrement  Champ lexical de lmaɛun 
Y avait-il un public  Oui 
Nom Slimane H 
Date de naissance 1936 
Sexe Masculin 
Village d’origine  Bouhemou, Ain Zaouia draa el mizan 
Tribu Ain Zaouia 
Domicile actuel (village, régions)  Bouhemou, Ain Zaouia,  
Dialecte parlé, (nom donné par le facteur 
a son parlé) 

Kabyle 

Autres langue(s) parlée(s) / 
Au travail  Kabyle 
Séjour(s) à l’étranger  Non 
Durée du ou bien des jours / 
Scolarité et formation  / 
Langue(s)de l’enseignement reçu  / 
Profession Paysan 
Lien de parenté relation avec la personne  Aucune 
Lieu d’origine  Bouhemou, Ain Zaouia 
Situation familial (mariage) enfant   Marié, enfants (grand père) 
Langue (s)parlée(s)par le conjoint  Kabyle 
Attitude du locuteur par rapport à sa 
langue et à sa façon de parler  

Normal 

Collecteur 
Nom, prénom Bénini Hayet 
Langue(s) parlée(s) Kabyle 
Origine Ain Zaouia 
Relation- enquêteur- enquêté  Aucune 
Conscience de micro Oui conscient 
Attitude de locuteur par rapport à 
l’enregistrement  

Normal 

Attitude de locuteur par apporte à 
l’entretien, aux questions posées :  

Normal 

Lattitude 36.552555° 

Longitude 3.895497° 
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2-Données:  

Ain zaouia 

Mara xedmen ifel͡ laħən tavaʕaʁθən ak͡ka ləmðəʁ θajərza/ ad 

Mi ara xedmen ifellaḥen tabaԑaγ-ten akka lemdeγ tayerza. Ad 

 

nəq͡qən izgarən asən͡nər azaɤlo/ lmaʕun/ anəŧ͡ ŧəf lmaʕun ad 

neqqen izgaren ad asen-ner azaglu,lmaԑun, ad neṭṭef lmaԑun ad 

 

anəzrəʕ adnʕəl͡ ləm/ anəkr͡rəz arama dŧnaʃ anəfđər sjən mi 

nezreԑ ad nԑellem, ad nkerrez ara mi d ṭnac ad nefḍer syen mi 

 

nəfđər anuʁal ʁər θkərza/ d͡ʒwahit n rəvʕa nəʁ n lxəmsa adasə 

nefḍer ad nuγal γer tkerza, ǧwahit n rebԑa neγ n lxemsa ad asen 

 

nsər͡rəħ/ di θəfsoθ jəl͡ la wanda ijət͡ səmʁi ləħʃiʃ di lʁəl͡ lan͡ni 

-nserreḥ. Deg tefsut yella wanda i d yettemγi leḥcic di lγella-nni 

 

nəs͡sosjit͡ s/ anəvdu anəmɤər/ anəs͡sərwət/ adnʕəb͡bi sax͡ xam/ 

nessusi-it, anebdu ad nemger, ad nesserwet, ad d-nԑebbi s axxam. 

 

Di lmaʕun θəl͡ la θsilət͡ s/ θin nət͡ saŧaf/ nər͡rajas aθəm͡mon nxəd͡dəmas 

Di lmaԑun tella tsillet, tin nettaṭaf, nerra-as atemmun nxeddem-as 
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Nəq͡qaras lqađi ad jənto dəgs/ θoƶəft/ ođfir dajən jət͡ sħariχən/ 

neqqar-as lqaḍi ad yentu deg-s, tuẓeft, uḍfir  dayen yettḥariken. 

 

Θuƶəfθ d win d jət͡ sasən si swada/ ođrir d win d jət͡ sasən si sufəl͡ la/  

Tuẓeft d win id yettasen si swada, uḍfir d win d yettasen si sufella, 

 

S jina asnər θagərsa w͡woz͡zal/ d asʁər asnər θagərsa at͡ səlħu  

s yina ad as-ner tagersa n wuzzal; d asγer ad as-ner tagersa adtelḥu  

 

Gaχal  

deg akal. 

 

Mi θruħ at͡ səkfu anruħ ʁər uħəd͡dad aʁt͡ sidilq͡qəm / 

Mi truḥ ad tekfu ad nruḥ γer uḥeddad ad aγ-tt-id-ileqqem, ad  

 

at͡ sjəs͡səʁzəf/ θχar͡ rəz ak͡kən arma/ankəm͡məl gaχal  

tt-yesseγzef, tkarrez akken ara ma, ad nkemmel deg awal  

 

arkəl/aθəm͡mun͡ni asnəflu asnər azaglu  daʁən azaɤlun͡ni  

arkel, atemmu-nni ad as-d neflu ad as-ner azaglu daγen azaglu-nni 

 

ʁəf jizgarən/θixəl͡ lal θiməgrađnsən at͡ sənəq͡qən / an͡ nər 

γef yizgaren, tixellal timegrad-nsen ad ten-neqqen, ad nner deg 
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 gzaɤlu at͡ sənʃod s θziθma ak͡ kən isnəq͡qar θaziθma daɤlim 

 uzaglu ad t-ncud s tzitma akken i asen-neqqar tazitma d aglim  

 

buzgar asnəg irkul asnəg azχuχ ak͡kən ujət͡ sħarəkaradi 

uzgar ad asen-neg ilkel ad asen-neg azkuk akken ur yetḥarik ara di  

 

θamgərŧ gizgarən θiklal/ajən adarsən ʁəf təmgarŧ guzgar 

temgarḍt n yizgaren tixlal .Ayen ad d-yersen γef temgarḍt n uzgar  

 

nəq͡qaras θifək͡kalin/ at͡ sʕadi ak͡ kən guzaɤlu asnər  

neqqar-as tifekkalin, ad d-tԑadi akken deg uzaglu ad asent-ner  

 

θixəllal/tafək͡kaltn͡ni at͡ sas sufəl͡ la təmgarŧ nuzəgar θixəl͡ laln͡ni 

tixellal, tafekkalt-nni ad d-tas sufella temgarḍt n uzgar tixellal-nni  

 

ʁəf jidis ŧəmgarŧ at͡ snəq͡qən hata amək it͡sənxəd͡dəm  

γef yidis n temgarḍt ad tt-neqqen ha-t-a amek id t-nxeddem  

 

θisidmərθ/θigi θixəl͡ lal asntnər arumgərđ w͡wuzgər/ omdaʕəd  

tisidmert, tigi tixellal ad asent-ner γer umgarḍt n uzgar, umbaԑd  

 

θisidmərθagi t͡ sin ajəqnən taxəl͡ lalta arθxəl͡ lalta/ daʁən  

tisidmert-agi tin ara yeqnen taxellalt-a γer txellalt-a; daγen n  
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oɤlim bugər t͡ sirqiqanin at͡ snəq͡qən i txəl͡ lalin ast͡ snʁəz da/da 

uglim uzgar d tirqiqanin ad tt-neqqen i txellalin,ad as-t-nγez da, ad  

 

nəsʕəd͡di θisidmərθn͡ni/dajən θəq͡qən ozgərn͡ni /θəs͡səxdaməm 

nesԑeddi tisidmert-nni, dayen yeqqen uzger-nni. Tessexdamem  

 

aʕək͡kaz/amək i asq͡ qrən i wʕək͡k͡zn͡ni /swin ik͡kaθən  

aԑekkaz, amek i ad-as qqaren i uԑekkaz-nni; swin i ad kkaten  

 

izgərən//anzəl anəŧtəf afusn͡nəʁ di θsəl͡ lət͡ s/izgarən ađruħən/ 

izgaren?anzel ad neṭṭef afus-nneγ di tsellet , izgaren ad ruhen .  

 

Anəmɤər/mio aθnəmɤər irkul/at͡ snəmarəs/aat͡ sənʃid/ 

Ad nemger , mi ad t-nemger irkul , ad tnemares , ad t-ncid, ad  

 

at͡ snər t͡ siʃwin at͡ sidnʕəb͡bi af lmarkuv θuʃviχθ anawi  

tner d  ticwin ad t-id-nԑeebbi γef lmarkub tucbikt ad nawi  

 

rəvʕən kilo aθəndnarfəd aθədnawi san͡ nər  

rebԑen kilu ad ten –id narfed ad ten –id nawi s anner 

 

nxəd͡dəm θafa aʕum͡mor nət͡ snəq͡qəl ʁərs/inəfka anəfrəđ 

nxeddem tafa aԑummer nettneqqel γer-s , id nekfa ad nefreḍ  

 

an͡nər/anfari anəq͡qən izgarən ans͡ sarwəθ daθən / 

annar, ad nfari ad neqqen izgaren ad nssarwet daγen .  
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Azaɤlun͡ni/ θifək͡kaln͡ni/θixəl͡ lal/nat͡ snahər t͡ s͡ənđən armi / 

Azaglu-nni, tifekkal-nni , tixellal . nettnaher ttenḍen armi, d  

 

nsareħ izgarən nək͡kni anəfđər ma jəlla ubaħri anəkmasi  

nsareḥ i yizgaren nekkni ad nefḍer ma yella ubaḥri anekmasi  

 

anəzku s tazərθ /adim adiruħ iħəb adjəqəm/ak͡kən/ak͡kən               

ad nezku s tazert, adim ad iruḥ lḥeb ad yeqqim , akken ,akken 

 

Ma jəl͡ la dt͡ səmzin θaməd͡diθ at͡ snʕəb͡bi / ma dirdən nət͡ sar͡ ra  

ma yella d temzin tameddit ad t-nԑebbi, ma d irden nettarra- 

 

θən di ŧ͡ ŧarf / ans͡ sarwəθ / anəzku at͡ snər di ŧ͡ tarf sət͡ səjam  

ten di ṭṭarf . ad nssarwet ,ad nezku ad t-ner di ṭṭarf  settiyam  

 

səvʕəjam adjəm͡məd axaŧaɍ urəf͡funara mliħ at͡ sənid  

sebԑeyam ad yemmed axaṭar ur ṣeffun ara mliḥ ad ten-id  

 

nənʃər gun͡nar /anəkmasi n tən͡nəđ sizəgarən anəsaʁjəz 

nencer deg unnar, anekmasi n tenneḍ s yizgaren ad nessaγyez 

 

nəq͡qar anəs͡saʁjəz maʃ͡ʃi s walimn͡ni ʃituħ di l͡ həb ixəlđəd 

neqqar ad nessaγyez mačči s walim-nni cituḥ di lḥeb ixelḍed 

 

dəgs/jəl͡ la win l͡ həb͡b udjəfiʁara si θqəlmut n lməʃ  

deg-s, yella win  lḥebb ur d-yeffiγ ara si tqelmut n lmec ad  
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Anəs͡səʁjəz/anəs͡səʁjəz ħaʃa ami naʁdən fan mađi 

nsseγyez, ad nsseγyez ḥaca ara ma naγden ṣfan maḍi.  

 

Azək͡kan͡ni anəkmasi imirn͡ni anəsfu dəgs armi təf͡fəʁd 

Azekka-nni ad nekmasi imir-ni ad nesfu deg-s armi teffeγ-d  

 

lħəb͡b irkuli at͡ sidnawi sax͡ xam. Lmaʕun jəsʁa /lqađi/ 

lḥebb irkuli ad t-id-nawi s axxam. Lmaԑun yesԑa : lqaḍi,  

 

θuƶ͡ƶəft/uđfir/nfəl͡ lujas daʁən ansʁəd͡di θixəl͡ lal kan ak͡ ka  

tuẓẓeft, uḍfir  ; nfellu-as daγen ad n- sԑeddi tixellal kan akka  

 

t͡ saŧuŧaħθ ak͡kən urjət͡ tadərara/urt͡ s͡ət͡ sənsərara θuƶ͡ƶzfθn͡ni/ 

d taṭuṭaḥt akken ur yettader ara , ur tettenser ara tuẓẓeft-nni,  

 

uaɤərsa/aθum͡mu/ izχuχən guzaɤlu/rəbʁa nətxəl͡ lal/ 

tagersa, atummu, izkuken deg uzaglu; rebԑa n txellal, 

 

θisədmarθ/tifək͡kalin/rəvʁa θxəl͡ lalagi/snaθ nuzəgara/snaθ  

tisedmert, tifekkalin, rebɛa txellal-agi, snat n uzger-agi, snat 

 

nuzəgara/aniʁər t͡ saŧafənt//t͡ saŧafənt sazaɤlu/azaɤlun͡ni i 

n uzegar-a . Aniγer ttaṭafen-t ? ttaṭafent s azaglu; azaglu-nni i  

 

məq͡qarəʁ θəsʕa sin izχuχən/jəl͡ la oʒəb͡bbad /oʒəb͡bad  

meqqareγ tesԑa sin n yizkuken, yella ujebbad : ajebbad  
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jət͡ sʒad͡di guθəm͡mun͡ni mi inəsʕad͡da aθəm͡mun͡ni di  

yettԑaddi deg utemmu-nni mi id n-sԑadda atemmu-nni di  

 

θziθma sja sin nizχuχən guzaɤlu asnən͡nəđ θazitθma  

tzitma sya sin n yizkukendeg uzaglu ad as-nenneḍ tazitma 

 

ansʁəd͡di aθəm͡mun͡ni asnər asnər aʒəb͡bad adi͡ hər θaziθma  

ad n-sԑeddi atemmun-nni ad as-nerr ajebbad ad iḥer tazitma- 

 

an͡ni bəl͡ li urθənt͡ sarara dnət͡ s ajəkruʃən θaziθman͡ni/  

anni belli ur ten-ttara ara d netta ad yekrecin tazitma-nni. Ad  

 

tʃarzən gizgarən urjət͡ sru͡ħjara gu͡ θəm͡mun͡ni baʃi  

tkarzen yizgaren ur yettruḥ ara deg utemmu-nni baci ad  

 

naxd͡dəm θisilət͡ s at͡ sənsʁad͡di nəq͡qərjas/lqađi s ufəl͡ la  

naxddem tisilet ad ten-sԑaddi neqqer-as : lqaḍi s ufella id  

 

nəsʁad͡daj θagi t͡ sisilət͡ s a t͡ sənsʁad͡di si sjagi at͡ sən 

nesԑadda-y  tagi d tisilet ad ten-sԑaddi seg s-ya dagi ad ten- 

 

nəd͡dəz ak͡kən urt͡ sənsərara ak͡ kən urjət͡ Saliara asnər  

neddez akken ur d-tenser ara akken ur d -yettali ara ad as-nerr  

 

θi͡əmar səga ak͡ kən urdjət͡ taliara anəsʁad͡di aθəm͡mu  

tiṣṣemar  seg-a akken ur d-yettali ara  ad nesԑaddi atemmu 
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asnəʁ ak͡kən adiʁəd͡di adjukruʃi ʁər lqađi asnər                        

ad as-neγz akken ad iԑeddi ad yekruci  γer lqaḍi ad as-nerr  

 

θuƶ͡ƶəfθ siwad͡da daʁən asnər͡r ođfir si ufəl͡ la da͡ʁən 

tuẓẓeft seg wadda daγen ad as-nerr uḍfir  seg ufella daγen     

 

Wagijak sufusn͡ nəʁ it͡sənxəd͡dəm/ 

wagi-ak s ufus-nneγ id ten-xeddem.  

 

Θaɤərsa mi θaħfa anruħ ʁər uħəddad / anruħ ʁər θəƶgi  

Tagersa mi taḥfa ad n-ruḥ γer uḥeddad, ad n-ruḥ γer teẓgi ad  

 

anaw͡wi anəgzən θisilət͡ s anəgzəm aθəm͡mu anənd͡ʒər 

n-awwi ad negzem tisilet ad negzem atemmu ad nenǧer 

 

θixəl͡ lal ma jəl͡ la t͡ saziθma nət͡ saʁd aɤəlim nuzgər a͡tsən 

tixellal ma yella d tazitma nettaγ-d agelim n uzger ad ten- 

 

gzəm nxəd͡dmit͡ s /nət͡ saxθərid asɤər adjəl͡ li urjəxlifara 

gzem nxeddm-it. Nettaxter-id  asγer ad yelli ur yexlif ara  

 

wina/d asɤər adjəl͡ li ibəd͡d ak͡ka ik͡kəməl jaʁwəʒ  

win-a, d asγer ad yelli ibedd akka i yekkemel yaԑwej , 

 

jəxd͡dəmak͡ka jəkkəməl asʁər ibəđd ak͡ka anaxd͡ dəm  

yexddem-akka yekkemel asγer ibedd akka ad naxddem  
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θisəli ŧs aŧ͡ sənnjər/θafətusθn͡ni at͡ sənʒər adasənxd͡dəm  

tiselit ad ten-njer, tafetust-nni ad ten-njer ad asen-xddem 

 

lqađin͡ni at͡ sənsʕad͡di / θisilət͡ sagi θəʃrək si ŧarfara mi d ŧərfθ 

lqaḍi-nni ad ten-sԑaddi; tisilet-agi tecrek si ṭarf ara mi d ṭerft  

 

id aʃu ma jəl͡ la jər͡rəz nxalfit͡ s/majəl͡ la wanda θisilit͡ s θarəz  

ld acu ma yella yerrez nxalfit, ma yella wanda tisilet tarez  

 

ʃituħ gfusn͡ni gsawən asnʒər ʃituħ asnəxləf / 

cituḥ deg ufus-nni deg usawen ad as-njer citaḥ ad as-nexlef ,  

 

maθarəz uk͡kəs͡sər dajən ma jəl͡ la θafətust͡ s at͡ saxləf 

ma tarez deg ukkeser dayen ma yella tafetust ad taxlef .  

 

Aʕək͡kaz q͡qarənas anzəl/ afus ajəŧ͡ ŧəf θisilət͡ s afus ajəŧŧəf  

Aԑekkaz qqaren-as anzel ; afus ad yeṭṭef  tisilet afus ad yeṭṭef  

 

anzəl/sənhər k͡kan arami dajən / θmanja nswajəʕ urnħabəs  

anzel; senher kkan ara mi dayen , tmanya n swayeԑ ur nḥabes  

 

arasəgmi adal͡ li θafaθ ara maθəʁli/ θangaruθ ir k͡kul di lʒər͡ra  

ara seg mi ad alli tafat ara ma teγli. Tangarut ir kkul di lgerra- 

 

n͡ni dagi di ʕinzawija xas ak͡ kən skaʒnəʁ urnəʒ͡di ara  

nni d agi di Ԑin zawiya xas akken skaǧ-neγ ur neǧǧi ara  
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θamurθnəʁ nət͡ sasəd nχar͡ rəz/miara asnən͡ni ijizgarən  

tamurt-neγ nettased nkarrez . mi ara ad as-nenni i yezgaren- 

 

n͡ni (hi) ar dasawən/miara asnən͡ni (θiŧ) ar dak͡ kusər  

nni (hi) ar d asawen , mi ara ad as-nenni (tit)ar d akkuser  

 

nəq͡qəras (aj)(aj)lħaw/ 

neqqer-as (ay) (ay) lḥaw . 

 

Fiche de collecte  

Tableau 3 : Bouira 

Divers  
Date de collecte 19-03-2016 
Lieu Tikboucht, Ḥizar 
Support de l’enregistrement Dictaphone samsung 
Durée de l’enregistrement  19min58s 
Lieu d’enregistrement  Jardin 
Sujet de l’enregistrement  Champ lexical lmaɛun 
Y avait-il un public  Oui 
Nom B. Mohamed 
Date de naissance 1949 
Sexe Masculin 
Village d’origine  Tikboucht, Ḥizar 
Tribu Ḥizar 
Domicile actuel (village, régions) 
 

Tikboucht, Ḥizar 

Dialecte parlé, (nom donné par le facteur 
a son parlé) 

Kabyle 

Autres langue(s) parlée(s) Arabe, Français 
Au travail  Arabe 
Séjour(s) à l’étranger  Non 
Durée du ou bien des jours / 
Scolarité et formation  Enseignent 
Langue(s)de l’enseignement reçu  Arabe 
Profession Directeur 
Lien de parenté relation avec la personne  Aucune 
Lieu d’origine  Ḥizar 
Situation familial (mariage) enfant   Marié, enfants (grand père) 
Langue (s)parlée(s)par le conjoint  Kabyle 
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Attitude du locuteur par rapport à sa 
langue et à sa façon de parler  

Normal 

Collecteur 
Nom, prénom Bénini Hayet 
Langue(s) parlée(s) Kabyle 
Origine Ain Zaouia 
Relation- enquêteur- enquêté  Aucune 
Conscience de micro Oui conscient 
Attitude de locuteur par rapport à 
l’enregistrement  

Normal 

Attitude de locuteur par apporte à 
l’entretien, aux questions posées :  

Normal 

Lattitude 36.433319° 

Longitude 4.049458° 

 

3-Données  
 
 Bouira 

Dagi net͡ sqavəl ma θəswad jaʕni jəshəl waχal axaŧar imirn͡ni/axal 

Dagi netqabal ma teswad yaɛni yeshel wakal axaṭar imir-nni, akal  

  

xədmənt sizəgarən nəʁ məmə suɤəlzim naqʃən θimura waʕrən /  

xedment s izgaren neɣ mem s ugelzim naqcen timura waɛren,  

 

izəgarənagi wa jəsʁaθən wa ala/win jəsʕan izəgarən aθan adjəq͡qən  

izegaren-agi wa yesɛaten wa ala; win yesɛan izgaren atan ad yeqqen 

 

lmaʕun adjəkrəz win urt͡ səsʕiara d amənqəʃ suɤəlzim / ikətħawsi  

lmaɛun ad yekrez win ur t-nesɛi ara d amenqac s ugelzim. I kitḥawsi  
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imala amək ivdan zik͡k luʒdudnəʁ/ ad zarʕən/ad sʕadin uli/as sʕadin  

imala amek i bdan zikk lujdud-neɣ, ad zarɛen, ad sɛadin uli. ad sɛadin 

 

fəl͡ las uli θagi d luntikiti /lʕar əl qadim/adsʕadin fəl͡ las uli admʁi/ 

fell-as uli tagi d luntikiti; lɛaṣr el qadim; ad sɛadin fell-as uli ad mɣi,  

 

admʁi ijarnu adəf͡fəʁ naʕmajis θət͡ sawəd naʕma imirn͡ni /l͡ lan jirdən 

ad mɣi i yarnu ad ffeɣ naɛma-is tettaweḍ naɛma imir-nni, llan yirden  

 

saʕunara mi snaθ nəlmitraθ di laʕli θajuɤa ilaq θili θaħrəs/lan  

saɛun ara mi d snat n lmitrat di laɛli  tayuga ilaq ad tili taḥreṣ, lan  

 

Lemʕaləm ilaq at͡ səli θaħrə θwiləf/ 

lemɛalem ilaq ad d tili taḥreṣ twilef. 

  

Laħwal isxədmən n wusʁər nəʒrəntən lamʕəlmin iθninʒrən/ 

Laḥwal i sxedmen n wusɣar nejren-ten lamɛelmin it-n-inejren,  

 

ləmʕəlmən maʃi mənwala/ axθərin asʁər jəqwan θasafθ/tasəfθ laħwal 

lemɛelmin maci menwala, ad xtiren asɣer yaqwan tasaft,tasaft laḥwal- 
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nsən t͡ sasafθ baʁsuku t͡ sasafθ igaʕan /mi maʃi mənwala ara d 

nsen d tasaft baɣsuku d tasaft i gaɛṣan, mi maci menwala ara d  

 

isufʁən lmaʕun isqarən lmaʕun/ləmʕəlmin isnəq͡qarrən imirn͡ni snən 

isufɣen lmaɛun isqaren lmaɛun ;lemɛelmin id sneqqaren imir-nni snen  

 

ʁurs lmaʕunn͡ni jəsʕa/ jəl͡ la oθəm͡mu dabur θaθuɤa/ izgarən jəl͡ la 

ɣur-s lmaɛun-nni yesɛa, yella utemmu dabur tayuga. izgaren yella 

 

ujf͡fus jəl͡ la uƶəlmađ/izgarənn͡ni imirən ħarən adqnən ajfus  

uyeffus yella uẓelmaḍ, izgaren-nni imir-n ḥarṣen ad qnen ayfus  

 

amkən ikəq͡qarən azgar adjaʕqəl xujas/azəlməđ adiruħ waħdəs / d 

amaken id-k- qqaren azgar ad yaɛqel xu-as, azelmaḍ ad iruḥ waḥd-s. d  

 

azaɤlu maxdom akagi aθah/inqər ak͡kagi aθah jəsʕa θixəl͡ lal ak͡k  

azaglu maxdum ak-agi atah. inqar akka-agi atah yesɛa tixellal akk- 

 

agi / k͡kul azəgar snaθ txəl͡ lal adiʃud ak͡ka s lxiđ ombaʕd jəsʕa di  

agi .kkul azgar snat n txellal ad icud akka s lxiḍ umbaɛd yesɛa di  
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θnasfa sin giswʁarən ak͡kagi ajəŧ͡ ŧfən aθəmmo/adjali suʒəbad s 

tnasfa sin n yesɣaren akka-agi a yeṭṭfen atemmu, ad yali s ujebad s  

 

azaɤlu/aɤəbadagi xədmənt nguɤlim buzgər ʁozif aka 

azaglu, ajebad-agi xedment n wuglim n wuzgar ɣuzif aka- 

 

agi at͡ sgarənt adiʁəm diziθ gvaliʁ diziθ urnət͡ smat͡ ʃajara/ ajʁər id 

agi ad t-garent ad iɣem di zit deg baliɣ di zit ur nettmača ara. Ayɣer  

 

isxədmən ak͡kənn͡ni//baʃi adjəŧ͡ ŧəf urirək͡kujara/aʒəbad /axaŧar mi 

as-xedmen akken-nni? Baci ad yeṭṭef ur irekku ara, ajebad .axatar mi  

 

jəf͡faʁ si ziθ jaxar/məlmi ijəf͡fəʁ sizik adjəxsər ənəswit  

id yeffaɣ si zit yaxṣar; melmi id yeffeɣ si zit ad yexṣar un swit ad  

 

ajət͡ tlaʁwi baʃi ajət͡ tlaʁwi / ilduvja manijabl ajət͡ slaʁwa/məlmi i 

yettlaɣwi baci ad yettlaɣwi, il dubya maniyabl ad yattlaɣwa. Melmi i  

 

salin θaθəl͡ laħθ θamədiθ mijara jabəđ aʒəbad at͡ sluħən ʁər ziθ ad 

salin tafellaḥt tamedit mi ara ad yaweḍ ajebad  ad t-luḥen ɣer zit ad  



 

67 
 

inəs diziθ vaħ dʁa ad͡tidksən ombaʕəd jəl͡ la oθəəm͡mu/θəl͡ la θsilət͡ s 

yines di zit ṣbaḥ dɣa ad t-id ksen umbaɛd yella utemmu, tella tsilet,  

 

θasilət͡ sagi lmonʃru jiwən ufus iθəsɑʕa θasilət͡ sn͡ni θuqəm θəmlal s 

tasilet-agi l muncru yiwen ufus i tes3a tasilet-nni tuqem temlal s  

 

aθəm͡mo susʁər t͡ sixəl͡ lal busʁər θəl͡ la θɤərsa/θaɤərsa i xədmit͡ s  

atemmu s usɣer d tixellal n wesɣar tella tgersa, tagersa i xedmit  

 

uħəd͡dad buzal θaɤərsa/ħaʃa θina igəl͡ lan duzal//ih buzal ali 

uḥeddad n wuzal tagersa, ḥaca tina i yellan d uzal?ih n wuzal a li  

 

wok lamʕa alħaʒ/θəl͡ la θin busʁar zik// ala ulaʃ urdəlħiqaʁara  

wwuk lamɛa a lḥaǧ, tella tin n weṣɣar zik? Ala ulac ur dilḥiqeɣ ara  

 

nək͡kn͡ni balak θəl͡ la axaŧar iħəd͡dadən zikn͡ni/anda iħəd͡dən  

nekk-nni balak tella axaṭar iḥeddaden zik-nni, anda llan i ḥeddaden  

 

θəl͡ la θad͡darθnsən dagid͡ʒiha nθvuvad͡du l͡ lan iħəd͡daðən naθjan͡ni  

tella taddart-nsen dagi lǧiha n at bu waddu llan i ḥeddaden n at yanni  
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siliblo kon͡nu iħəd͡daðən aθjan͡ni/adizərəʕ adjək͡kər ziχ adizrəʕ   

si li wwlu kunnu i ḥeddaden at yanni, ad izerreɛ ad yekker zik ad izreɛ  

 

ajət͡ sʁum͡mu θaɤərsan͡ni aθəŧ͡ sʁum͡mo lħəbn͡ni ak͡kagi ixədmən  

ad yettɣummu  tagersa-nni  ad tettɣummu lḥeb-nni akka-agi i xedmen  

 

θafəl͡ laħθ zik// mijara djawəđ onəvdu χarzən irðən/χarzən θimƶin  

tafellaḥt zik. Mi ara d yaweḍ unebdu karzen irden, karzen timẓin  

 

χarzən lħubob $xarzən surto irðən t͡ səmƶin ibawən/ibawən anə$xrəz  

karzen lḥubub karzen surtu irden n temẓin ibawen, ibawen ad n kerzen  

 

adjawəđ di furar at͡ snəqʃən lawanagi aθin d͡ʒud͡ʒəgən qriv adubon 

ad yaweḍ di furar ad t-neqcen lawan-agi ad-tin ǧuǧgen qrib ad wwen   

 

ma dnʕma t͡ səkmain mχal͡ lafən ləʕwam t͡ səkmain mijara jili d  

ma d neɛma tekmaṣin mxallafen leɛwam tekmaṣin mi ara yili d  

 

amənzu n͡nəʕma/nəʕma θamanzut͡ s diʒwan /di ʒwan it͡ sməɤrən/ 

amenzu n neɛma,  neɛma tamenzut di jwan, di jwan id tmegren, ad  
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aməɤrən/aməɤrən sufus at͡ sʃud͡dun nə͡ʕma ifəl͡ laħən at͡ səʃud͡dun  

megren, ad megren s ufus ad tcuddun neɛma ifellaḥen ad tcuddun  

 

nəʕma sufus at͡ sədmən dirəb͡ban ombaʕəd imirn͡ni t͡ silawin  

neɛma s ufus ad txedmen d irebban umbaɛd imir-nni d tilawin id  

 

T͡sit͡ svanən at͡ səsbibən/at͡ sxədmən θaqənfuŧ. 

tittbaban ad tesbibe, ad txedmen taqenfuṭ.  

 

Sjən͡na adqnən izgarən zwajəlagi hna wahna silibok ima dəniđ  

Syenna ad qnen izgaren zwayel-agi hna wa hna si li wwuk i ma deniḍ 

 

izgarən at͡ sənđən/θiʁarʁarθn͡ni ðamđiq jət͡ swađan/ jət͡ swađa mliħ/nəʁ 

izgaren ad tenḍen, Tiɣarɣrt-nni d amdiq yettwaḍan, yattwaḍa mliḥ,neɣ  

 

θilawənat͡ sidjəs͡səkrən səzvəl/səzvəl at͡ sʁumənt səzvəl a͡kkən urt͡ sruħ  

tilawin ad t-idyessekren s zbel, zbel ad tɣument s zbel akken ur t-truḥ  

 

ara nəsʁa/izgarən at͡ sənđən/imir dlxədma gəzgarən maʃ͡ʃi t͡ slawin  

ara neɛma. Izgaren ad tenḍen, imir d lxedma n yergazen macci tlawin,  



 

70 
 

di grond kabil θaməŧ͡ ŧuθ mijara θruħ ʁər θʁarʁarθ asək͡ksən  aməndil    

di grand kabyl tameṭṭut mi ara truḥ ɣer tɣarɣart ad sekksen amendil  

 

at͡ sxəŧ͡ ŧən baʃ at͡ sawi lmaklaifəl͡ laħən asəntəg θiʁrifin zik jak  

ad t- xeṭṭin bac ad tawi lmakla ifellaḥen ad-as-nteg tiɣrifin zik yak,  

 

lxədma θəwʕər ala irgazən jəsʕan art͡ sixədmən /izgarən at͡ sənđən  

lxedma tewɛer ala irgazen yeɛṣan ara d tixedmen. Izgaren ad tenḍen  

 

arami nəʁðən jək nəʕman͡ni θənʁəd amuwrən/alim koləʃ  

ara mi neɣden yak neɛema-nni tenɣed tuɣal am uwren, alim kulec ad  

 

asəkrən izgarənn͡ni/ sjina adarʒun abəħri adrəfdən akagi θazarθ/ 

sekren i yezgaren-nni, syina ad arjun abeḥri ad refden ak-agi tazart,  

 

sʕan θazarθ imirn͡ni di θəswiʕθn͡ni l͡ lant tuzar buzal nəʁ θid busɤər  

sɛan tazart imir-nni di teswiɛt-nni llat tuzar n wuzzal neɣ tid n wusɣar,  

 

θazwara nusʁər/adjərfəd adjəkaθ aim at͡ sθid͡dəm wađo lħəb  

tazwara n usɣar, ad yerfed ad yekat alim ad t-yi-ddem wadu lḥeb ad  
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jəʁli barsuku z͡zaj/ilfo un sbisjalist maʃi mənwala aradjək͡ksən  

yeɣli barsuku zzay. Il fu an swwisyalist maci menwala ara d yekksen  

 

lħəb səgwalim/ an sbisjaist ntfəl͡ laħθ maʃ͡ʃi mənwala dajoʁ mijara 

lḥeb seg walim, an swwisyalist n tfellaḥt macci menwala dayur mi ara  

 

adinin afəl͡ laħ daʃu idlmaʕəna ofəl͡ laħ/afəl͡ laħ dwin izəmrən  

ad inin afellaḥ d acu id lmaɛena  ufellaḥ, afellaḥ d win i zemren ad  

 

adjək͡kəs lħəb gwalim dwagi diblom ofəl͡ laħ maʃ͡ʃi mənwala θura  

yekkes lḥeb seg walim d wagi d diwwlum ufellaḥ macci menwala tura  

 

win dəkrən aχjini dafəl͡ laħ/ afəl͡ laħ jəbna lsons nwin arad 

win dikren ad ak yini d afellaḥ. Afellaḥ yebna lsuns n win ara d  

 

jəksən lħəb səgwalim/mulaʃ maʃi dafəl͡ laħ orjəshəlara: səjaʁ nək͡k 

yeksen lḥeb seg walim, mulac maci d afellaḥ ur yeshil ara, seyaɣ nekk  

 

urbiðəʁara barsuku dm͡mis ufəl͡ laħ nəsʕa θəfəl͡ laħθ tul mi ju nu swi 

ur wwideɣ ara barsuku d mmis u fellaḥ nesɛa tefellaḥt tul mi ju nu swi  
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ba aribi urwiðəʁara/ ara ʃʃin͡ni urzmirəʁara donk ʒə nu swi ba an 

ba aribi ur wideɣ ara,ara cci-nni ur zmir-ɣ ara dunk je nu swi ba an  

 

vʁifəl͡ l͡ aħ /ju wsi an abrθnti bwala abibri/ sjənsa mi farqən lħəb ksənt 

brifellaḥ, Je swi an abrenti bwala abibri; s yina mi ferqen lḥeb ksen-t- 

 

id farqəntid sgalim mi mazal l͡ luħ θazərθ mi ðaʁən anəʃθa an 

id farden-t-id seg walim mi mazel lluḥ tazart mi daɣen anecta an  

 

sbisjalist aðikəm͡məl asjək͡kəs θaχan͡ni ak͡kən adjəf͡fəʁ ħəb  

swwisyalist ad ikemmel ad-as-yekkes taka-nni akken ad yeffeɣ l ḥeb  

 

jəfan at͡ sxədmən daʕəm͡mor at͡ sʁumən at͡ sʁum͡mən axaŧar di var͡ra  

yeṣfan ad txedmen d aɛemmur ad tɣumen ad tɣummen axaṭar di barra  

 

ort͡ sətuʃinara gugas adkθilən nəʕman͡ni ðəgiđ baʃ ak͡kən sukri 

ur ttetucinara deg ass ad ktilen neɛma-nni deg iḍ bac akken sukri  

 

mamnoʕ at͡ srθ^uħəđ abəran͡ni at͡ sruhəđ ar θʁarʁarθ nəʁ θaməŧ͡ ŧuθ/ala 

mamnuɛ ad truḥeḍ aberrani ad truḥeḍ ɣer tɣarɣart neɣ tameṭṭut. ala  
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ifəl͡ laħənn͡ni ara jilin din aχθilən giđ aʃħal imudən imirn͡ni or 

ifellaḥ-nni ara yilin din ad ktilen deg iḍ acḥal imuden imir-nni ur  

 

zriʁara aməχ iq͡qarən t͡ səχθəlin suuməhrəz/aməhrəz dəgs ʕəʃra n lkilaθ 

zriɣ ara amek iqqaren tektilin s umehraz, amehraz deg-s ɛecra n lkilat  

 

sadibo gaʃu iθəg͡garən dagi saχan di θmura n waʁravən xədmən  

sadibu deg acu i teggaren dagi deg sakan di tmura n waɛraben xedman  

 

di θʁarʁarin dagi di θmurθ nləqvajəl difuχan aməslən adarvon 

di tɣararin dagi di tmurt n leqbayel d ikufan ad meslen ad arbun  

 

nəʕman͡ni at͡ sisimid gunəvdu iχufanagi si di silo aχufiagi ulaʃ- 

neɛma-nni ad tismid deg unebdu ikufan-agi si di silu akufi-agi ulac- 

 

iθən θura dagi l͡ lan jəxxamən dgil͡ lant θilawin daʁən  aaθixədmən  

iten tura dagi llan yexxamen deg i llant tilawin daɣen ara tixedmen  

 

swaχal jət͡ sawi armi dʕaʃrin ntʃək͡karən θaʃək͡karθagi ziχ 

s wakel yettawi ara mi d ɛacrin  n tcekkaren tacekkart-agi zik  



 

74 
 

mjatritlaθ aniχθili θ axəznən ðaxəl iχufann͡ni wiθađ χədmən  

meya tritlat ad-n iktilit ad xeznen daxel i kufan-nni wiyad xedmen  

 

θisarfin adʁizən ðaʁən t͡ silawən at͡ sədsəlʁən sizvəl nəʁ swaχal  

tisarfin ad ɣizen daɣen d tilawen  ad tid-selɣen s izbel neɣ  s wakal  ad 

 

at͡ sʁumən/ sjin mijara aħwaʒən /aƶđən t͡ sawənt armi rəvʕinn 

tɣumen , s yin mi ara ad ḥwajen, ad ẓḍen ttawent armi  rebɛin n 

 

Tt͡ ʃəkarin ɍəvʕin hiktolit/at͡ snəksən nəʁ at͡ sət͡ ʃən/nəʁ ad͡tmod͡dən/ 

tčekarin ṛebɛin hiktulit. Ad t-neksen neɣ ad t-ččen , neɣ ad tmudden. 

  

Anukmai azaɤlo/tixəl͡ lal sət͡ sa/ rəvʕa gizgarən baʃi aqnən  

Ad nukmaṣi  azaglu, tixellal setta ; rebɛa deg izggaren baci ad qnen  

 

ʁorsənt/ ombaʕəd aθəm͡mo jiduk͡kəl ar θsilət͡ s / θasilət͡ s/aθəm͡mo  

ɣur-sent . umbaɛd atemmu yidukkel ɣer  tsilet, tasilet, atemmu 

 

barsuku si labjas anburŧont/aθum͡mo/θasilit͡ s duk͡ klin sθxəl͡ lan n 

barsuku si la byas anburṭunt, atemmu, tasilit dukklen s txellal n  
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busʁər dələmʕalmin it͡ siəmɍən/dəlməʕlmən at͡ səriglin/mi ajəχrəz    

wusɣer d lmeɛalmin id tiṣemṛen,d lmeɛlem ad t-yeriglin,mi ad yekarez  

 

swa at͡ sərəglin asjəʁ swa adjəʁ mliħ/swa at͡ sərgli ala ħsəv 

swa ad teregli ad-as-yeɣ swa ad yeɣ mlih; swa ad teregli ala ḥseb  

  

θiχəl͡ laln͡ni /li zongl dəkaʁtəmo)θixəl͡ laln͡ni ala ləmʕələm g  

tixellel-nni (li zungl decartemu) tixellel-nni ala lemɛelem deg  

 

zəmrən at͡ sirəglinmaʃi mənwala /maʃi dafəl͡ laħ/jəl͡ la lamʕələm 

zemren ad tireglin maci menwala, maci d afellaḥ, yela lamɛelem  

 

jəsnən aʃəgʕən ʁurs asinin arwaħ rəglijid lmaʕun sθxəl͡ laln͡ni 

yesnen ad cegɛen ɣur-s ad-as inin arwaḥ regliyid lmaɛun s txellal-nni  

 

swa adjəftəħ long / longn͡ni uθəm͡mo gθsilət͡ s / swa ma jisaʕdiθ að 

swa ad yefteḥ lung ;lung-nni  utemmu deg tsilet, swa ma yisaɛd-it ad 

 

jəʁ ma jəsdukəlit͡ s snaθ nətxəl͡ lal ur jət͡ səʁara mliħ asʁərn͡ni swajis 

yeɣ ma yesdukl-it s snat n txellel ur yetteɣ ara mliḥ asɣer-nni swa-is id  
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ikaθən izəgarən/aməχ isq^͡qarəm//anzəl/ anbəʕʒən /ih jaʕni    

katen izgaren. Amek id-as teqqarem? Anzel, ad nbeɛjen,ih yaɛni  

 

mxalafən izəgzrən/lan izəgarən niđən urħwaʒənara/ aməχ is 

mxalafen izgaren, lan izegaren niḍen ur ḥwajen ara. amek id as- 

 

inxədmən ihi// awah ihi /θaʁrəd latəʁ iluu nmolod fərʕun ilbaʁl du  

inxedmen ihi? Awah, ihi taɣred  la ter i luṣu  n mulud ferɛun il baɣl du  

 

sa/ajiq͡qəm ajfus /azəlmađ adiruħ waħds labir du bof θajuɤa/ di  

sa, ad yiqqen ayfus,azelmaḍ ad iruḥ waḥd-s labir du buf: tayuga di  

 

zman ləqvajəl sitan finoman ikonomik i kultoʁəl rəban mliħ at͡ sin 

zman leqbayel si tan finumen ikunumik  i kulturel reban mliḥ ad tin- 

 

siwəl urħwaʒənara/ laħqaʁd nək͡kən͡ni xədmaʁ sθjuɤajagi qarənas / 

siwel ur ḥwajen ara. Laḥqaɣ-d nekk-nni xedmaɣ s tyuga-agi;qaren-as  

 

urħwaʒənara asəw͡waŧ wala aəwəŧ// aməx isqarən aəwaŧ nəʁ  

 ur ḥwajen ara aṣewwaṭ wala aṣeweṭ? Amek id-as qaren aṣewat neɣ  
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anzəl//anzəl waħds anzəl daʕək͡kaz/ aəw͡waŧ θəkaθəmis//xədməʁ 

anzel? Anzel waḥd-s anzel d aɛekkaz, aṣewwat tekatem-is? Xedmeɣ  

 

anzəl ibwi on fʁabba// izgarən sʕan lavaroʁ ikunomik mliħ bjan 

anzel  ibwi un fraw wa! Izgaren sɛan la balur ikunumik mliḥ byan  

 

konsidiʁi barsuko sit͡ sun ʁiʃas sord ʁiʃas bla θajuɤa danwa ad 

kunsidiɣi barsuku si tun ɣicas si tun surd ɣicas bla tayuga d anwa ad  

 

ikχərzən/nəsʕa isəm͡mosa θixəl͡ lal idisdukələn aθəm͡mo ak͡kəd θsilə͡ts  

ikerzen. Nesɛa isemmusa tixellal id-is-duklen atemmu akked tsilet s  

 

dukləntən dina art͡ srəglən mijara adjəʁ lmaʁon mliħ nəɤ or jət͡ saʁ  

duklen-ten dina ara tesreglen mi ara ad yaɣ lmaɛun mliḥ neɣ ur yettaɣ  

 

ara isəm͡musa dwi θixəl͡ lal/aχmam niʁam d aχmam arχarzən  

ara isemmusa d wi tixellal. Akmam niɣ-am d akmam mi ara karzen  

 

izgarən baʃi urksənara jaʕni orkisənara /dʁa mijara nahrən  

izgaren baci ur ksen ara yaɛni ur kisen ara. Dɣa mi ara  nahren  
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θajuɤa səgmðiq wajəđ diθəfsuθ ort͡ səmʁənaja axaŧar jəzmər ad 

tayuga seg mḍiq ɣer wayeḍ di tefsut ur ttemaɣen ara axatar yezmar ad  

 

jərfəd lmaʕunis adiruħ sjiɤ adjəχrəz ðaði orjət͡ səmaʁara axaŧθar 

yerfed lmaɛun-is ad iruḥ s yagi ad yekrez d adi ur yettemaɣ ara axaṭar  

 

lokan adjət͡ ʃ aʃnaf sbaħ qbəl/at͡ sd͡ʕud͡ʕəg adjəm͡məθ/θaʃənəfθagi d 

lukan ad yečč acnaf sbaḥ qbel, ad t-ǧuǧeg ad yemmet; tacenaft-agi d  

 

isəm θura ijara θd͡ʕuđʕəg ʁurs θət͡ srəħ/ʁərs iʒəj͡ jəgən/s͡simis g 

isem  tura mi ara tǧuǧeg  ɣur-s tettraḥ , ɣur-s ijejjigen ; ssim-is deg  

 

iʒəj͡ jigənn͡ni ijəl͡ la/noθni mijara at͡ tʃən laħʃiʃis /dagi insaxdam 

ijejjigen-nni i yella, nutni mi ara ad ččen laḥcic-is , d agi id nsaxdam  

 

aχmam nəʁ mijara ajəχ͡χarəz or jit͡ təʁəlara adjaf lħaʒa ajəwqəm/ 

akemam neɣ mi ara ad yekkarez ur yitteɣil ara ad yaf lḥaja ad yewqem  

 

adjaldi kan at͡ sjər/dwagi diχmamən χədməntən sisəlk/ 

ad yaldi kan ad t-yer. D wagi d ikmamen xedmen-ten s iselk,  
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aχəmam səsəlk it͡ swaxdəm//ih/aχmam xədmənt sisəlk/ aχmam 

akemam s selk id-t waxdem? Ih, akmam xedment s iselk; akmam  

 

sadəbo s səlk nəʁ anəxdəmən silug͡gi/ ilog͡gi// diʒa ilog͡gi nih barsko  

sadebu s selk neɣ  ad nxedmen s iluggi; iluggi? dija iluggi ih barsuku  

 

tət͡ sqadəm daʕwa gmi jəl͡ la isəlk si mikanizi/ ziχ lʁaʃi zmən at͡ s 

tetqadem daɛwa seg mi yella iselk si mikanizi. Zik lɣaci zmen ad t- 

 

jəxdəm sizm͡mi/ azđim/ ajəxdəmjas aχmam muk͡kni nəq͡qaras  

yexdem s izmmi, azḍim, ad yexdem-as akmam nukkni neqqar-as  

 
Azđim nəʁ ilug͡gi nək͡karas ak͡k/ 

azḍim neɣ iluggi neqqar-as akk. 

 

Lmaʕon nusʁər jəshəl iθroƶ͡ƶi/ lokan orjəsʕijara ofəl͡ laħ jaʕni 

Lmaɛun n wusɣer yeshel i truẓẓi; lukan ur yessin ufellaḥ yaɛni  

 

jəl͡ la jəsħdər/ jəzmər ajaw͡wəđ samđiq at͡ səħəl θɤərsa g 

yella yesaḥder ;yezmer ad yawweḍ s amḍiq ad teḥṣel tgersa deg  
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oƶro adazlən jəzgarən jəzmər adjarəƶ / lmaʕon n woz͡ zal mijara  

uẓru ad azlen yezgaren yezmer ad yareẓ; lmaɛun n wuzzal mi ara  

 

jəshəl adjaħvəs izgarən asəħvəs orzmirənara at͡ sarəƶən at͡ s 

yeḥṣel ad yaḥbes izgaren ad neḥbes ur izmiren ara ad tarẓen ad t- 

 

idħəvsən at͡ sidisəl͡ ləχ wina iχarzənijis ufəl͡ laħ/ aʃo jəmxalafən lmaɛun- 

id-ḥbes ad t-id-isellek wina ikarzen-is ufellaḥ. Acu yemxalfen  

 

lmaʕonn͡ni buzal//θak͡k duzal/lmaʕon busʁər ala 

lmaɛun-nni n wuzal? yakk d uzzal. Lmaɛun n wusɣer  ala  

 

θaɤərsan͡ ni igəl͡ lan buzal// di loz͡ zin ixədmən ih / wagi sufus  

tegersa-nni i yelan n wuzal? Di luzzin i yexden ih ; wagi s ufus   

 

wikað it͡ sinəʒrən snən/ ad səlħon θaqavaʃθ ak͡kən  

wi gad id-d tinejren snen ;snen ad selḥun taqabact akken  

 

nəq͡qəar θaqavaʃθ/nət͡ sa aðiqavəl asʁər jəsʁan laform nuθəm͡mo 

neqqar taqabact, netta ad iqabel asɣer yesɛan la furm n utemmu 

 

jəshəl/ miθasilət͡ s igwaʕrən / t͡ sina igwaʕrən / aθəm͡mo jəshəl 

yeshel, mi tasilet deg waɛren, d tina deg waɛren;atemmu yeshel  

 

mikomam jəsʕa aməχ adjəl͡ li jaʕwəj /mi aməχ it͡sidsofʁən 

mi kumem yesɛa amek ara ad yelli yaɛwej.Mi amek i t-id sufɣen   
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mid jaʕwəʒ ak͡kən?? T͡saqavaʃθ/ ləmʕalmin maʃʃi mənwala 

mi ara ad yaɛwej akken? D taqabact, lemɛalmin macci menwala  

 

araθixədmən//awah/ih /dak͡ ki ʁorwən di ħiƶar jəl͡ la danwi  

ara ad tixedmen? awah, ih; d akki ɣur-wen di Ḥiẓar yella d anwi  

 

iθənixədmən// ih / aməχ lokan orsʕinara lħirfa// aməχ ŧ͡ ŧʕaʃʃən  

id ten-ixedmen? Ih, amek lukan ur sɛin ara lḥirfa ? amek ttɛaccen 

 

//barsuko bjoloʒikmo baʁmi liʒomo nəʁ likrijatuʁ mijara or 

bar su ku byulujikmu baɣmi li jumu neɣ li kriyatur mi ara ur  

 

Sʕinara/ ðak͡ ki urt͡ sʕaʃənara/ sʕan lħif: 

sɛin ara, d akki ur ttɛacen ara , sɛan lḥirfa.   

 

Fiche de collecte  

Tableau 4 : Boumerdes 

Divers  
Date de collecte 02-04-2016 
Lieu Chabet el ameur 
Support de l’enregistrement Dictaphone samsung 
Durée de l’enregistrement  10min 
Lieu d’enregistrement  Maison 
Sujet de l’enregistrement  Champ lexical de lmaɛun 
Y avait-il un public  Oui, sa femme 
Nom Said Z 
Date de naissance 1924 
Sexe Masculin 
Village d’origine  Chabet el ameur 
Tribu Chabet el ameur 
Domicile actuel (village, régions)  Chabet el ameur 
Dialecte parlé, (nom donné par le facteur a 
son parlé) 

Kabyle 

Autres langue(s) parlée(s) Arabe, français 
Au travail  Français 
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Séjour(s) à l’étranger  Oui 
Durée du ou bien des jours 40ans 
Scolarité et formation  A la zawiya 
Langue(s)de l’enseignement reçu  Arabe 
Profession Retraité 
Lien de parenté relation avec la personne  Grand père 
Lieu d’origine  Chabet el ameur 
Situation familial (mariage) enfant   Marié, enfants (grand père) 
Langue (s)parlée(s)par le conjoint  Kabyle 
Attitude du locuteur par rapport à sa langue 
et à sa façon de parler 
 

Normal 

Collecteur 
Nom, prénom Fatma Zerouki 
Langue(s) parlée(s) Kabyle 
Origine Chabet el ameur 
Relation- enquêteur- enquêté  Grand père 
Conscience de micro Oui 
Attitude de locuteur par rapport à 
l’enregistrement  

Normal 

Attitude de locuteur par apporte à 
l’entretien, aux questions posées :  

Normal 

Lattitude 36.618491° 

Longitude 3.681379° 

 

4-Données : 

Boumerdes 

Θizgar s uʃarjun nəʁ s θjuga/ zik s θjuga di θnəqlət͡ s d͡dawam n͡ nig 

Tizgar s ucaryun neɣ s tyuga, zik s tyuga di tneqlet ddaw-am s nnig- 

 

m/ ujug ak͡ kən jən͡najas naʕma anəχrəz səg ol/ s wəsʁər nəʁ kif kif 

m, uyug akken yenna-as naɛma ad nekrez seg ul, s wesɣer neɣ kif kif 

 

ara mi dəlwaqθn͡ni at͡ snəs͡susi/ at͡ sidnəmgər aθidnawi ʁər wən͡nar/ aθ 

ara mi d lweqt-nni ad t-nessusi, ad t-id nemger ad t-id nawi ɣer unnar, ad t 
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nəs͡sarwəθ dax͡xam/ an͡ nar sjizgar n͡ nəʁ səzwal jəl͡ la zwajəl jəs͡sarwaθən/ 

nessarwet d axxam, annar s yizgar nneɣ sezwal yella zwayel yessarwaten, 

 

jəl͡ la izgar jəs͡sarwaθən θimƶin waħdəs/ irđən waħdsən nuk͡kni dagi jaʕni 

yella izgar yessarwaten timẓin waḥdes, irden waḥd-nsen nukkni dagiyaɛni 

 

din͡nurar/ in͡nuraragi nxəd͡dmiθən sufus q͡ qimən q͡qimən/ ombaʕd  

d innurar; innurar-agi n xeddm-iten s ufus qqimen qqimen, umbaɛd ad 

 

nəz͡zuzur/ anəz͡zuzur/ anəz͡zuzur irdənn͡ni aduʁalən daʕəm͡mor/ mi 

nezzuzur, ad nezzuzur, ad nezzuzur irden-nni ad uɣalen d aɛemmur, mi  

 

juʁal daʕəm͡mur anawi θiʃək͡karin aθənʕəm͡mər aθidnawi ar wəx͡xam 

yuɣal d aɛemmur ad nawi ticekkarin ad tenɛemmer ad t-id nawi ɣer wexxam 

 

maʃi am θura/ θura dlmaʃina/ dlmaʃina gxədmən/ ziχ xaŧi/ ziχ nxəd͡dəm 

 maci am tura; tura d lmacina, d lmacina deg xedmen, zik xaṭi,  ziknxeddem 

 

sizgar nxəd͡dəm/ nməg͡gər sufus/ ndər͡rəʕ sufus ziχ maʃi am θura lħəmdu 

 s izgar nxeddem, nmegger s ufus, nderreɛ s ufus zik maci am turalḥemdu 

 

L͡lah θura lbaraka θəl͡ la/ 

llah tura el baraka tella. 

 

Ak͡ka θura aqlanaʁ anxəd͡dəm aʕmođ/ at͡ səŧ͡ ŧəf ar wəʕmud asʁar 

Akka tura aqlanaɣ ar nxeddem aɛmud, ad teṭṭef ɣer uɛmud asɣar 
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Agi/ jəsʕa azχuχ aka/ asinin d͡ dawak n͡ nigək swaʕmud swəsʁər  

-agi, yesɛa azkuk aka, ad asnini s ddaw-ak s nnig-k s waɛmud s wesɣer  

 

asʁər n l͡ luħ θagara θagi nxəd͡dəm siʃurja/ iʃurja mi nəw͡wəð ʁər ŧarf  

asɣer n lluḥ tagara yagi n xeddem s icurya, icurya mi newweḍ ɣer ṭarf ad 

 

θnəwəθ ad͡dəwrən/ anəkrəz suʃarjun/ jiwən ad jəkrəz wajəð ad 

tnewet ad dewren, ad nekrez s ucaryun, yiwen ad yekrez wayeḍ ad 

 

jəs͡siwik/ ak͡kən inxəd͡dəm/ l͡ lan wid għəm͡mirən/ wid idəg͡girən l͡ lan wid 

yessiwik, akken i nxeddem, llan wid deg ḥemmiren, wid ideggiren llanwid 

 

ur nxəd͡dəm ara/ θəlha θmurθ θəlha θət͡ tawid lxir/ θət͡ tawid/ aman t͡ taz͡zalən 

ur nxeddem ara. Telha tmurt telha tettaw-id lxir, tettaw-id, aman adtazzalen 

 

nuk͡kni ankər͡rəz θura aman l͡ lan zik unəq͡qarara ak͡ ka/ di jən͡najər 

nukkni ad nkerrez  tura aman llan zik ur d neqqar ara akka; deg yennayer 

 

nkər͡rəz/ nkər͡rəz aka ʁər vava/ daji nkər͡rəz/ nkər͡rəz/ nkər͡rəz jəfkad rəb͡bi  

nkerrez, nkerrez aka ɣer baba, dayi nkerrez, nkerrez, nkerrez yefkad rebbi 

 

lʒafaf di nəʕman͡ni ass di dəw͡wət/ amgar ujəzmir ara at͡ sidjəmgər/ 

ljafaf di neɛma-nni ass deg i dewwet, amgar ur yezmir ara ad t-id-yemger, 

 

imugər truƶ͡ƶon sumgər ofos widn͡ ni jəknan ak͡ ka/ sumgər ofos asaʁor 

imuger truẓẓun s umger n ufus wid-nni yeknan akka, s umger n ufusasaɣur 
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ala sumgər/ nəʁ aθqəlʕən wid unəzmir ara susʁər nəʁ sofos/ aha a jəl͡ li 

ala s umger, neɣ ad t-qelɛen wid ur nezmir ara s usɣer neɣ s ufus, aha ayelli 

 

kol jiwən waħdəs/ azaglujagi jət͡ sasəd sofəl͡ la n wujug/ ajug sja wajəð sja 

kul yiwen waḥdes. Azaglu-agi yettas-d s ufella n uyug, ayug sya wayeḍsya 

 

aka/ sjən͡na asʁər/ asərnun asʁər ikər͡͡rəz/ azaglu g͡ garənt sofəl͡ la n wujug/ 

aka, s yenna asɣer, ad sernun asɣer ikerrez, azaglu ggarent s ufella nuyug, 

 

t͡ sʃəd͡dint s θʃidət͡ s/ l͡ lan wid it͡ sʃəd͡din s θəmrar jəl͡ la win jət͡ sʃəd͡din s wajən 

tceddint s tcidet, llan wid id tceddin s temrar yella win yettceddin swayen 

 

jəl͡ lan/ ziχ kul͡ ləʃ/ kul͡ ləʃ daʃθaθ/ ujug ma jəm͡moθ asgən asd͡ ʒən ak͡kən 

yellan, zik kullec, kullec d actat. Uyug ma yemmut ad sgen ad sǧen akken 

 

asʁərn͡ni/ dros igxəd͡dəm ziχ osʁəragi maʃi am ʃarjun/ θagarajagi oʁalən  

asɣer-nni, drus deg xeddem zik usɣer-agi maci am caryun, tagara-agiuɣalen 

 

Xəd͡dmən strakturaθ/ aqlanaʁ θura nəstaqəl/ 

xeddmen s trakturat, aqlanaɣ tura nestaqel. 

 

Daʃu ləʕwajəđ xəd͡dmən ziχn͡ni// xəd͡dmən gθubər/ gθubər gi 

Dacu leɛwayed xeddmen zik-nni? Xeddmen deg tuber, deg tuber deg 

 

nxəd͡dəm/ win jəsʕan izgar/ gθubər arami djən͡najər/ dnuθni 

nxeddem, win yesɛan izgar, deg tuber ara mi d yennayer; d nutni 
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xəd͡dmən θafəl͡ laħθ χərzən/ χərzən/ mi djən͡najər at͡ səmʁid/ at͡ ss͡ sosi 

xeddmen tafellaḥt kerzen, kerzen, mi d yennayer atemɣid, ad tessusi 

 

nəʕman͡ni/ at͡ ss͡ sosin jal kol/ ombaʕd mi djəw͡wəð osəgarən ara dwaji/ 

 neɛma-nni, ad tssusin yal kul, umbaɛd mi d yewweḍ ur s garen aradwayi, 

 

dwaji olaʃ/ qəlʕən sufus ləħʃiʃ olaʃ dwaji/ qəlʕənt sufus/ imi danəvđo a 

dwayi ulac, qelɛen s ufus leḥcic ulac dwayi, qelɛent s ufus; imi d anebduad 

 

t͡ sməgrən/ at͡ sgən diqətan ombaʕd at͡ sidnəqlən ʁə zwajəl nəʁ/ win jəsʕan 

tmegren, ad tgen diqetan umbaɛd ad t-id neqlen ɣef zwayel neɣ, winyesɛan 

 

zwajəl nəʁ ʁəf oq͡qaroj win ur nəsʕijara/ ʁəf oq͡qaruj ʁər wən͡nar/ an͡ naragi 

zwayel neɣ ɣef uqqaruy win ur nesɛi ara, ɣef uqqaruy ɣer unnar, annar-agi 

 

din isarwaθən/ sarwaθən qarnas iʕərqiji/ amək isəq͡qarən ak͡kən ojog ara 

din i sarwaten, sarwaten qarn-as iɛerqiyi, amek i seqqaren akken uyugara 

 

ma jχər͡rəz/ nəʁ mara jəs͡sarwəθ/ zwajəl/ win jəsʕan zwajəl ad jəs͡sarwəθ 

ma ykerrez, neɣ imi ara yessarwat, zwayel, win yesɛan zwayel adyessarwet 

 

səzwajəl win ur nəsʕijara jəs͡sarwaθ s jəzgarən/ izgar aθənəq͡qən θlaθa wa 

s zwayel win ur nesɛi ara yessarwat s yezgaren, izgar ad-t-neqqnen tlatawa 

 

zaθ wa aduron arama jəwʕo win/ adnawi aqaba/ adnawi θajərza s 

zat wa ad d urun ara ma yewɛu win, ad nawi aqaba, ad nawi tayerza s 
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Wajən ara nəkmasi/  

wayen ara nekmasi. 

 

Anəχrəz/ aʁdgən ləmwər͡rəq/ anəχrəz/ anəg͡gər/ anθəd͡do/ 

Ad nekrez, ad aɣ dgen lemwerreq, ad nekrez, ad negger, ad n teddu, 

 

daja aka imir θəl͡ la θəmʁərθinaino/ imi xilaja dəg mi ħəvsəʁ a jəl͡ li/ 

daya aka imir tella temɣart-ina-inu, imi xilaya deg mi ḥebseɣ a yelli, 

 

nət͡ sawid/ andəq͡qəv nəd͡dəh iwigad onəsʕijara ijaw at͡ ʃt͡ ʃəm/ ad t͡ ʃt͡ ʃən/ ad 

nettawid, ad n deqqeb neddeh iwigad ur nesɛi ara iyaw ad ččem, ad ččen,ad 

 

g͡garə/ ad g͡ garən iθəmrara n waχaln͡ni baʃ at͡ səmʁid n͡nəʕma imir θət͡ sasəd 

ggaren, ad ggaren i temrara n wakal-nni bac ad temɣid nneɛma imirtettased 

 

xir kuləʃ məd͡dən arwan irkol a jəl͡ li olaʃ lʁaʃi ziχn͡ni maʃi am θura/ θura 

xir kulec medden arwan irkul a yelli ulac lɣaci zik-nni maci am tura, tura 

 

jəqwa lqu/ ziχ olaʃ lʁaʃi jiw ən di məj͡ ja/ jiwən di məj͡ ja/ θura kul 

yeqwa lqu, zik ulac lɣaci yiwen deg meyya, yiwen deg meyya, tura kul 

 

Jiwən daʃu ara d jiwi/ 

yiwen dacu ara d yiwi.  

 

Θura smaʕil wəlħad͡ʒ ʒəd͡di as͡ s dgi djoʁ aχlagi/ joʁ ʁəf nət͡ sa d 

Tura Smaɛil welḥaǧ jeddi ass deg i yuɣ akal-agi, yuɣ ɣef netta d 
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waθmaθənis/ ombaʕd oʁalən d͡darjajagi lulənd arkul oʁalən di 

watmaten-is, umbaɛd uɣalen ddarya-agi lulend irkul uɣalen di 

 

moqranən nət͡ sa jəm͡moθ oʁalənd d͡dərjan͡nijnəs nuθni gomkanis/ d͡ dərja 

muqranen netta yemmut  uɣalend dderya-nni-is nutni deg umkan-is,dderya 

 

N͡ni m͡muθən oʁalən qəlʕənd wijað/ θora adarnun admθən/ aka id jəxləq 

-nni mmuten uɣalen qelɛend wiyaḍ, tura ad arnun ad mten, aka  id yexleq 

 

ɍəb͡bi d͡duniθ/ ɍəb͡bi ixəlqiθid/ d͡dala isəq͡qarən ojog/ jən͡najas oh/ dor/ dor 

ṛebbi ddunit, ṛebbi ixelqit-id, d ddala iseqqaren uyug, inna-as uh, dur, dur 

 

D͡dala/ d͡ dala/ ad jəs͡sarwaθ gun͡nar/ aka θura a jəl͡ li daʃu θura/ 

ddala, ddala, ad yessarwat deg unnar, aka tura a yelli dacu tura. 

 

Daʃu ləʕwajəđ// t͡ sawintid sax͡ xam/ jəl͡ la win θiznozon jəl͡ la win iθ 

Dacu leɛwayed? Tawint-id s axxam, yella win tiznuzun yella win id-t 

 

Iθət͡ sən/ dajən olaʃ ziχn͡ni/ nəʕmani at͡ sidawin ʁər wəx͡xam θilawin ad 

-itetten, dayen ulac zik-nni, neɛma-nni ad t-id-awin ɣer uxxam tilawin ad 

 

t͡ səƶðənt/ at͡ səƶðənt/ at͡ səs͡sifənt/ ad s͡ sifənt irđənn͡ni arqiqan waħdəs azuran 

teẓḍent, ad teẓḍent, ad tessifent, ad ssifent irden-nni arqiqan waḥdesazuran 

 

waħdəs/ win jəlhan waħdəs/ agərʃal waħdəs/ aθuqmənt d səksu nəʁ d 

waḥdes, win yelhan waḥdes, agercal waḥdes, ad tuqment d seksu neɣ d 
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aʁrom aθət͡ ʃənt noθni dwar͡ rawnsənt/ ivawən daʁən kif kif/ aθidqəlʕən/ 

aɣrum ad ččent nutni d warraw-nsent; ibawen daɣen kif kif, ad t-id-qelɛen, 

 

aθnəsrəwθən aθnidawin sax͡ xam aθnəs͡səw͡wajən/ aθəntət͡ sən aθ 

ad t-nesrewten ad t-nidawin s axxam ad nessewwayen, ad t-ntetten ad t 

 

Ngən dasəq͡qi/ asəqqi davərkan/ kəm͡m am t͡ sasənd ħləw͡wiθ/ aka θura id 

-ngen d aseqqi, aseqqi d aberkan, kemm am ttasend ḥlewwit, aka tura id 

 

jəxləq ɍəb͡bi d͡duniθ/ d͡duniθ a jəl͡ li anidaθ ih/ jəl͡ la win jəg͡garən θavaʕda ad  

yexleq ṛebbi ddunit, ddunit a yelli anidat ih, yella win yeggaren tabaɛda ad 

 

gəzmən aqvuv/ ad sləxsən irđən/ aθnəzwin/ aθnawin aθnəsləxsən/ ad 

gezmen aqbub, ad slexsen irden, ad tnezwin, ad tnawin ad tneslexsen, ad  

 

oqmən san͡ nar/ adʁomən alimn͡ni/ adgən səksu din͡nakan wid dəg 

uqmen s annar, ad ɣumen alim-nni, ad gen seksu dinna-kan wid deg 

 

xəd͡dmən ərkol adt͡ ʃən səksu wid igxəd͡dmən difəl͡ laħən/ difəl͡ laħən ziχ 

xeddmen ir kul ad ččen seksu wid deg xeddmen d ifellaḥen, d ifellaḥen zik 

 

difəl͡ laħən ir kul igxəd͡dmən nəʁ di mʕəlmən/ imʕəlmən jəsʕa xila ur 

 d ifellaḥen ir kul deg xeddmen neɣ di mɛelmen, imɛelmen yesɛa xirla ur 

 

xəd͡dmən ara/ t͡ sʕəʃ͡ʃirən / t͡ sʕəʃ͡ʃirən wid jəsʕan xila adiʕəʃ͡ʃər win ur nəsʕi 

xrddmen ara, tɛecciren, tɛecciren wid yesɛan xirla ad iɛeccer win ur nesɛi 
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ara adjəʃ͡ʃ jəl͡ la wid jət͡ sƶalan l͡ lan wid ur nət͡ sƶali ara/ l͡ lan wid jət͡ saχrən/ 

ara ad yecc yella wid yettẓalan llan wid ur nettẓali ara, llan wid yettakren, 

 

θora maʃi kif kif/ θora xir n ziχ t͡ saχrən xila wid jəsʕan xila adawin ad 

tura maci kif kif, tura xir n zik, zik takren xirla wid yesɛan xirla ad awinad 

 

zənzən/ adaχrən θora jəlha ʃwija jəl͡ la lħəq ur t͡ saχrən ara xila ur t͡ saχrən ara 

zenzen, ad akren tura yelha cwiya yella lḥeq ur takren ara xirla ur takrenara 

 

nəʕma/ ur t͡ saχrən ara nəʕma/ nok͡ kni ʁurn͡nəʁ θora aka ziχ at͡ sidawiđ ad 

neɛma, ur takren ara neɛma, nukkni ɣur-nneɣ tura aka zik ad t-id-awid ad 

 

ləqðənt azəm͡mor nəʁ ad ləqðənt arkol/ nəʁ adləqðənt θa jəd͡ʒajit͡ s ur θəg͡gin 

leqḍent azemmur neɣ ad leqḍent arkul, neɣ ad leqḍent ta yeǧǧayit urteggin 

 

ara/ amgər ad jəmgər aθnəqlən ʁər wən͡nar/ θixəd͡damin nəʁ imawlan ad 

ara, amger ad yemger ad t-neqlen ɣer unnar, tixeddamin neɣ imawlan ad 

 

dawin ad ləqðənt aθidawint aθəƶðənt ur θət͡ saʒant ara iruħ aka id  

dawin ad leqḍent ad t-id-awint ad teẓḍent ur tettajant ara ar iruḥ aka id 

 

Jəd͡ʒa ɍəb͡bi d͡duniθ/     

yeǧǧa ṛebbi ddunit. 
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Fiche de collecte  

Tableau 5 : Sétif 

Divers  
Date de collecte 16-04-2016 
Lieu Ath mouḥli, Beni ouartilane 
Support de l’enregistrement Dictaphone Samsung 
Durée de l’enregistrement  11min41s 
Lieu d’enregistrement  Maison 
Sujet de l’enregistrement  Champ lexical de lmaɛun 
Y avait-il un public  Oui,  son cousin 
Nom Abd el aziz 
Date de naissance 1936 
Sexe Masculin 
Village d’origine  Beni mouḥli 
Tribu Beni ouartilane 
Domicile actuel (village, régions)  Ath  mouḥli, beni ouartilane 
Dialecte parlé, (nom donné par le facteur 
a son parlé) 

Kabyle 

Autres langue(s) parlée(s) Arabe, français 
Au travail  Français 
Séjour(s) à l’étranger  Oui 
Durée du ou bien des jours 30ans 
Scolarité et formation  Ingénieur 
Langue(s)de l’enseignement reçu  Français 
Profession Retraité 
Lien de parenté relation avec la personne  Aucune 
Lieu d’origine  Ath mouḥli, Beni ouartilane 
Situation familial (mariage) enfant   Marié, enfants (grand père) 
Langue (s)parlée(s)par le conjoint  Kabyle 
Attitude du locuteur par rapport à sa 
langue et à sa façon de parler  

Normal 

Collecteur 
Nom, prénom Arezki, G 
Langue(s) parlée(s) Kabyle 
Origine Beni ouartilane 
Relation- enquêteur- enquêté  Aucune 
Conscience de micro Oui, conscient 
Attitude de locuteur par rapport à 
l’enregistrement  

Normal 

Attitude de locuteur par apporte à 
l’entretien, aux questions posées :  

Normal 

Lattitude 36.443257° 

Longitude 4.852877° 
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5-Données:  

 Sétif 

Daʃo nukni adnawi/ anəŧ͡ ŧəf di lsasn͡ ni bəkri/ θəsʕið θagərta/ 

Dacu nukni ad nawi ,ad neṭṭef  di lsas-nni bekri. Tesɛiḍ tagerta,  

 

aθəm͡mon/ bəkri ŧil dasʁər/ ih dasʁər/ ŧil θaji nəq͡qaras θaƶəŧ/ θaji nəq͡qaras 

atemmun, bekri ṭil d asɣer, ih d asɣer , ṭil tayi neqqar-as taẓeṭ, tayineqqar-as 

 

θiƶəfθ at͡ sargi ʁər da/ da ara θargi/ t͡ sina iθiŧfən aθəm͡mon/ arðəf jət͡ smodo s 

tiẓeft ad targi ɣer da, da ara targi, d tina id tiṭfen atemmun , arḍefyettmudu s 

 

dfir θaji/ arðəf jət͡ smod s dfir waji/ arðəf ŧil at͡ simgər sa/ q͡ qaənas arðəf d 

dfir tayi, arḍef yettmud s dfir wayi, arḍef  ṭil ad timger sa, qqaren-as arḍef d 

 

waji t͡ sarziƶ/ t͡ sarziƶ niðən dasʁər ha ŧil dasʁər da/ adiʕaʃ ʁər θaji/ adiʕaʃ 

wayi tarziẓ, tarziẓ niḍen d asɣer ha ṭil d asɣer da , ad iɛac ɣer tayi , adiɛac 

 

ʁər θaji/ nət͡ sa ur disəf͡fəʁ ara/ ak͡ kən iθəl͡ la θaji/ si θa dir at͡ sargəđ θiƶəfθn͡ni 

ɣer tayi , netta ur id iseffeɣ ara , akken i tella tayi ; si ta dir ad targedtiẓeft-nni 

 

at͡ sargəđ ʁər da θaji ilaq olaħdit͡ s ak͡ ka ilaq wa olaħdit͡ s b͡ʃ at͡ səf͡fəʁ waji i 

ad targed ɣer da tayi ilaq ulaḥd-it akka ilaq wa ulaḥd-it bac ad teffeɣ wayi i 

 

waʃo waji ad θət͡ ssəmrət daji dadəjqan/ daji damjarwan/ wa ad jəħʃər θaji 

wacu wayi ad tettsemret d ayi da deyqan , d ayi d amyarwan, wa adyaḥcer tayi 
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q͡qarənas θiƶəfθ/ nuk͡kni isnəq͡qar waji nuk͡ kni nəq͡qaras lmənd͡ʒər nəʁ jəl͡ la 

qqaren-as tiẓeft, nukkni id sneqqar  wayi nukkni neqqar-as lmenǧer neɣyella 

 

aməχ isəq͡qarən t͡ saqvajliθ waji t͡ səm͡ma dazagliwi t͡ sixol͡ lal daji ara jəq͡qən 

amek id seqqaren d taqbaylit wayi d temma d azagliwi tixullal d ayi arayiqqen 

 

wəzgar nəq͡qaras θixol͡ lal haθ daji/ ha θih ak͡ka idiwənt θaji θus͡sad  

wuzegar neqqar-as tixullal hat d ayi. Ha tih akka id iwent tayi tussad d 

 

t͡ siməxnaqθ lħalfan͡ni noʃəŧið imər adimgər daji azgar wa taʕrəŧ θaji a 

timexnaqt  lḥalfa-nni n uceṭiḍ imer ad imger d ayi azgar wa taɛreṭ tayi ad  

 

t͡ səmgər da/ at͡ səmgər daji/ aməχ isəq͡qarən// q͡qarnas θiməxnaqθ ak͡ka id 

temger da , ad temger d ayi. Amek id sqqaren? Qqaren-as timaxnaqt akkaid 

 

səq͡qarən ast͡ sidawin ak͡ ka kəmlas iθaji kif kif t͡ sina nlmal/ arʒo θizχoχən 

sqqaren ad as-t-idawen akka kemel-as i tayi kif kif d tina n lmel ; arjutizkuken 

 

θaji iwaʃo lməd͡ʒvəđ sa adas sa θazχoχθ aji asa adimʁər ar θaji haθih/ wa d 

tayi i wacu lmeǧbed sa ad as sa tazkukt ayi asa ad imɣer ar tayi hatih, wad 

 

Aqnən izgarən wa adit͡ sənəð di θlaθa imənʃarən/ lməd͡ʒər/ iw ʕək͡kazn͡ni// 

aqnen izegaren wa ad iteneḍ di tlata imencaren (lmenǧer) . iw ɛekkaz-nni? 

 

anwa// wina ak͡ kən iθəd͡dəm ak͡kənn͡ni// anzəl/ nok͡kni nəq͡qar anzəl aʕukaz 

anwa? Wina akken i teddem akken-nni ? anzel. Nekkni neqqar anzelaɛukaz  
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N͡ni/ jaʕni daji t͡ susma dəf͡fir ofəl͡ laħ/ ad jəsʕo θajnat͡ s n wuzal t͡ samharwant   

-nni, ya3ni dayi d tusma deffir ufellaḥ,  ad yusɛu taynat n wuzaltamharwant 

 

q͡qarnas θamaʕunt/ mara jəw͡wəŧ ofəl͡ laħ daji wa jənʒər aχal at͡ sək͡kəst s 

qqaren-as tamaɛunt,  mi ara yewweṭ ufellaḥ d ayi wa yenjer akal adtekkest s 

 

θina/ θina n wuzal talabaŧ ak͡kən/ mark͡ kiθ θora ji/ anzəl nuk͡kni ak͡kən i 

tina , tina n wuzal d talabaṭ akken ,markkit tura yi; anzel nekkni akken i 

 

nəq͡qar ur naʕlim daχosar amək// θaji n wozal/ θarətrət͡ s/ θəsilət͡ s/ θagərsa/ θin i 

neqqar ur naɛlem d akusar amek? Tayi n wuzal, taɛetret, tesilet, tagersa;tin i 

 

Jət͡ sʁazən// ih θagərsa waji// anwa win ara adiroħ ak͡kən darəq͡qəm// 

yettɣazen? Ih tagersa w ayi? Anwa win ara ad iruḥ akken d areqqem? 

 

Daθəm͡mo isəmis aθəm͡mon waji tixol͡ lal θaji q͡qarənas θimaxnaqθ/ θa ad 

Datemmu isem-is atemmun wayi tixullal tayi qqaren-as timexnaqt, ta ad 

 

idəwrən adqnən jis izgarən/ θaji θizχoχin θidak͡k adivədən dəg aʃu ara 

idewren ad qnen i y-is izegaren, tayi tizkukin ti-d akk ad ibeden deg acuara 

 

jəq͡qən θizχoχin is nəq͡qar ih/ waji lmənd͡ʒər iji θəq͡qən wa dihwan ak͡ ka dis  

yeqqen tizkukin id-is neqqear ih, wayi lmenǧer iyi teqqen wa dihwanakkad-is 

 

ara jəq͡qən ʁər oθəm͡monn͡ni/ lmənd͡ʒər ih/ mazal θaji inas θiƶəfθ/ durðif θaji d 

ara yeqqen ɣer utemmun-nni, lmenǧer ih, mazal tayi inn-as tiẓeft, d urḍiftayi d 
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t͡ susma t͡ siƶəfθ θəmgarəđ oχ͡χəsar jaʕni laħwal n wəsʁər maʃi widakn͡ni n 

ttusma d tiẓeft temgared ukkesar yaɛni laḥwal n wusɣer maci wid ak-nni n 

 

wəsʁər donk t͡ siƶəfθ ur tros͡ sən ara t͡ sasənd t͡ sħəwisən ħad͡ʒa tradisjonal/ lħad͡ʒa n 

wusɣer dunk d tiẓeft ur trussen ara ttasen-d tteḥwesen ḥaǧa tradisyunal;lḥaǧa n 

 

bəkri/ θina lħad͡ʒa n dwira/ arðəf/ θiƶəfθ/ arðəf dəgs waji/ arðəf jət͡ smogəđ 

bekri, tina lḥaǧa n dwira, arḍef, tiẓeft. Arḍef deg-s wayi; arḍef yettmuged 

 

oχsawən/ θiƶəfθ dəgs waji/ arðəf iws͡sawən// ih safi iws͡ sawən/ θiƶəfθ oχ͡χəsar 

uksawen, tiẓeft deg-s wayi, arḍef iw ssawen? Ih safi iwssawen ,tiẓeftukkesar 

 

arno θizgərθ/ t͡ sin iqəlvən aχal θmogən z͡zaθ n worðif aji θqələv at͡ snəqrən daʃ ad 

arnu tizgert: d tin i qelben akal tmugen sdat n urḍef ayi tqeleb ad tneqrenbac ad 

 

grən baʃ adqəlvən aχal/ aməχ isəq͡qarən// ah iʕarqiji θizgarθ/ ak͡ka id 

gren bac ad qelben akal. Amek id seqqaren? ah iɛarqeyi tizgart, akka id  

 

Snəq͡qar θizgarθ baʃ at͡ sqələv aχl/ safi t͡ sin i nəħwad͡ʒ/  

sneqqar tizgert bac as tqeleb akal, safi d tin i naḥwaǧ. 

 

Zrəd kan t͡ saʁlajθ/ awori daʃo id nəna akiθ ak͡kn͡ni/ it͡susəma aməχ 

Zred kan d taɣlayt, awuri dacu id nena akit akk-nni , ittusma amek 

 

ixəd͡dmən lʁaʃi/ daʃo ləʕwajəđ dwina// ləʕwajəđ n bəkri/ wəl͡ lah am͡mi/ nok͡kni 

ixeddmen lɣaci, dacu leɛwayed d wina? leɛwayed n bekri, wallah ara mi,nukkni 
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bəkri mara nənsahəl sitadir t͡ susəma ansahəl adʕarđən aŧəmin/ ivawən di 

bekri mi ara nensahel si ta dir ttusema ad nsahel ad ɛarden aṭemin, ibawen di 

 

θqoft͡ s/ adxəlŧn akiθ/ ivawən irdən at͡ səd͡dəm θməŧ͡ ŧojθ at͡ ssər͡raħ iʃʕar iw 

tqufet, ad xelṭen akit, ibawen irden ad teddem tmeṭṭuyt ad tserraḥ icɛariw 

 

qər͡rojis sidisis akina/ aθit͡swəi/ at͡ sidzəwir di lqaʕa ad jawi wa daja/ awori 

qerruy si dis-is akina, ad tittweṣṣi, ad tidzewir di lqaɛa ad yawi wa daya,awuri 

 

mara a jət͡ sxir ofəl͡ laħn͡ni ŧfən θajoga ad jawəð ʁər jixəf tama ađ jəʒdəđ 

mi ara a yettxir ufellaḥ-nni ṭfen tayuga ad yaweḍ ɣer yixef tama ad yejbed 

 

ak͡ka amaʕon wa asθini ksəd ajən i nəŧðən dəg ixəf n tgərsa wa aθidxləð 

 akka amaɛun wa as tini ksed ayen i neṭḍen deg ixef n tgersa wa  ad t-id-xleḍ 

 

đina ur zmirəʁ ara agdiniʁ amək isxəd͡dmən ak͡ka/ adawin aŧəmin asidi/ ad 

 dina ur zmireɣ ara ad gdiniɣ amek id sxeddmen akka, ad awin aṭeminasidi, ad 

 

ʕəjŧən iməd͡dən ak͡ka ixəd͡dmən bəkri/ ih/ irđən adimgər ofəl͡ laħ waħəd θlaθa 

 ɛeyṭen i medden aka i xeddmen bekri, ih, irden ad imger ufellaḥ waḥed tlata 

 

iʁalən ak͡kən/ wa aθnidawint lxalaθ ʁər wox͡xam/ wa adkərsənt/ wa ad 

iɣalen akken, wa ad tnidawint lxalat ɣer wuxxam, wa ad kersent, wa ad 

 

səw͡wənt/ θlaθa tʁalθinn͡ni aduʁalənt t͡ sala ntluzθin n lħara n ʃ͡ʃix saləm/ 

sewwent , tlata tɣaltin-nni ad uɣalent d tala n tluztin n lḥara n ccix salem, 
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t͡ siluzθin at͡ sðor θa z͡zaθ θa afəd amkan t͡ sinətlin warqənt d͡ʒud͡ʒɤən/ lxalaθ t͡ sawin 

tiluztin ad tḍur ta sdat ta d afed amkan tinetlin warqent ǧuǧgen, lxalat dtawin 

 

T͡sħər͡risənt/ iwaʃo ifəl͡ laħən bəkri θisjar n waman noθni ur sʕin ara lwaqθ 

-t-d therrisen-t, iwacu ifellaḥen bekri tisyar n waman nutni ur sɛin aralwaqt 

 

baʃ ad roħən aman t͡ sisjar θəl͡ la θqəntarθ θina/ θəl͡ la dina θəl͡ la oɤəs͡sər gqvila 

bac ad ruḥen aman d tisyar tella tqentart tina, tella dina tella ugesser deg 

qbila 

 

θəl͡ la jiwəθ qarənas oɤəs͡sar θanja mara θdəwrəð wisən smana wisən/ θisirθ 

tella yiwet qaren-as ugessar tanya mi ara t-dewreḍ wisen smana wisen,tisirt 

 

N͡ni n wox͡xam adzðənt irdənn͡ni aθənfəsrənt wa at͡ saʁ q͡qorən di θnoqoʃθ 

-nni n wuxxam ad zḍent irden-nni ad ten-fersent wa ad taɣ qquren ditnuquct 

 

adawint wid aw͡ wri arami w͡wind aχsum di lħəd aji oχəs͡sar mətwala iʁzər din 

ad awint wid awwri ara mi wwind aksum di lḥed ayi ukessar metwalaiɣzer din 

 

i jəl͡ la jəʕmər adawin aχsom di lħəd aji oχəs͡sar matwala iʁzər din i jəl͡ la 

i yella yeɛmer ad awin aksum di lḥed ayi ukesser metwala iɣzer din iyella 

 

oradar oχəs͡sar mətwala iʁzər din i jəl͡ la adawin aχsom/ irđənn͡ni ad t͡ swaʃ͡ʃəns 

uradar ukessar metwala iɣzer din i yella ad awin aksum, irden-nni ad 

twaccen s 
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Wəχsom adʕən imənsi/ aka ixəd͡dmən ziχn͡ni/   

weksum ad ɛen i mensi, aka ixeddmen zik-nni. 
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Dans cette carte on a fait l’étude de variation lexicale de mot « atemmu » 

des régions étudiés qui sont : « atemmu » d’Ain Zaouia, Iferhounene et 

Bouira ; et « atemmun » de Sétif ; et « asɣer” de Boumerdes. 
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Dans cette carte on a fait l’étude de la variation phonétique de mot 

« azaglu » des régions étudiées, dont on a « azaglu » d’Ain Zaouia, 

Boumerdes, Bouira et Iferhounene ; « azagliwi » de Sétif.
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Dans cette carte on a fait l’étude de variation phonétique de mot « tisilet » 
des régions étudiées qui sont : « tisilet » d’Ain Zaouia, Iferhounene, 
Boumerdes ; et « tasilet » de Bouira ; et « tisilet » de Sétif. 
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Dans cette carte on a fait l’étude de variation phonétique de mot 
« tagersa » des régions étudiés qui sont : « tagersa » d’Ain Zaouia, 
d’Iferhounene, Boumerdes et Bouira ; « tagerta » de Sétif. 
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Dans cette carte on fait l’étude de variation phonétique de mot « azkuk » 

des régions kabyles étudiés qui sont : « azkuk » d’Ain Zaouia, 

d’Iferhounene, Boumerdes et Bouira ; « tizkukin » de Sétif. 
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Dans cette carte on a fait l’étude de variation lexicale de mot « tazitma » 

des cinq régions étudiés qui sont : « tazitma » d’Ain Zaouia, « lmejbed » 

d’Iferhounene, « timexnaqt » de Sétif, « ticidet » de Boumerdes et 

« ajebad » de Bouira.  
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Dans cette carte on a fait l’étude de la variation phonétique de mot 

« anzel » des cinq régions étudiées. 
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Dans cette carte on a fait l’étude de variation phonétique de mot 

« tixellal » dans les régions étudiés qui sont : « tixellal » d’Ain Zaouia, 

Iferhounene et Bouira ; « tixullal » du Sétif ; et on a pas eux la variation 

de région de Boumerdes.  
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Dans cette carte on a fait l’étude de variation phonétique de mot 

« tafettust n tsilet » dans toutes les régions étudiées. 
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Dans cette carte on a fait l’étude à la variation phonétique de mot 

« tifekkalin » dans les cinq régions kabyles étudiées. 
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Dans cette carte on a fait l’étude de la variation lexicale de mot 

« tisidmert » des cinq régions étudiés, dans Ain Zaouia, Sétif, Boumerdes 

et Bouira est « tisidmert » ; et dans la région d’Iferhounene est 

« tizukar ».  
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Dans la carte on a la variation de mot « tuẓẓeft » dans les régions kabyles 

étuiés dont on a une variation lexicale qui sont : « aẓḍim » du Bouira, 

« isemusa » d’Iferhounene, « tiẓeft » du Sétif et « tuẓẓeft » du Ain Zaouia 

et Boumerdes.  
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Carte de variation lexicale de mot « uḍfir » des trois régions kabyles 

étudié qui sont : « uḍfir » de l’Ain Zaouia, « lmektel » d’Iferhounene et 

« arḍef » du Sétif ; mais on n’a pas des deux régions étudiés qui sont 

Boumerdes et Bouira. 
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Dans la carte on a la variation lexical de mot « lqaḍi » des trois régions 
kabyle étudié qui sont : Ain Zaouia, Iferhounene et Sétif ; mais dans les 
régions du Boumerdes et Bouira on n’a pas une variation à cause de 
manque de mot dans le corpus. 
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